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Contexte

Contexte • Présentation du CFJ

1.0

Présentation du CFJ

Le CFJ, créé il y a 70 ans, est la plus ancienne école de journalisme après l’ESJ Lille. Issue de la résistance, l’école conserve une 

grande indépendance par son statut d’association à but non lucratif. 

La plupart des écoles concurrentes sont elles adossées et financées par l’Université. De fait, le CFJ reste libre du choix de ses 

partenaires et indépendante des médias. 

Le CFJ est un membre du réseau des 14 écoles de journalisme reconnues par la profession en France. En faillite il y a 10 ans, 

l’institution a été rachetée par le groupe Abilways, organisme de formation professionnelle. Ce rachat a eu pour conséquence le 

détachement « administratif » de l’activité de formation continue connue sous le nom de CFPJ, sa principale source de revenu 

jusqu’alors. Pour retrouver un équilibre budgétaire, le CFJ a créé l’école W, orientée “métiers du web” et destinée, à terme, 

à devenir une nouvelle source de financement. 

Le CFJ forme 50 diplômés par an sur 2 ans, ce qui porte à 100 le total d’ étudiants CFJ présents en simultané sur le campus 

dont 1/3 d’apprentis. En parallèle, l’école W forme 70 étudiants par an. Les deux concurrents directs de l’école, en termes 

d’image et de niveau d’enseignement sont l’ESJ Lille et Sciences Po.
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Contexte • Objectifs

1.0

Objectifs : 

Pour revisiter le site du CFJ afin qu’il devienne le reflet de la modernité et du dynamisme de l’école, 

c’est à dire une institution qui place la pédagogie de terrain au centre de l’accompagnement de ses 

élèves, il est nécessaire de :

	 •  travailler sur le contenu existant du site en réalisant son inventaire pour concevoir 

	    une navigation adaptée aux besoins des utilisateurs ;

	 •  intégrer le site de l’école W - tout en minimisant sa place actuelle sur la page d’accueil- pour 	

	    valoriser la dimension digitale de votre offre de formation et fluidifier la navigation ;

	 •  imaginer une charte graphique qui s’inscrive dans les tendances actuelles ;

	 •  simplifier la mise à jour du contenu du site en créant une interface «back-office» 

	    simple et intuitive ;

	 •  imaginer une navigation différente selon le profil de l’utilisateur : 

	    le CFJ s’adresse à ses publics, nombreux et aux objectifs différents.

Il est impératif de contrer cette concurrence historique et néanmoins offensive, tout en parvenant à retrouver 

de la vigueur sur le plan budgétaire. Le CFJ mise donc, entre autres, sur l’amélioration de sa communication 

institutionnelle. La refonte de son site internet « www.cfjparis.com » consitue un jalon de cette stratégie.

Problématique : 

Nous répondons ainsi dans ce projet à la question suivante : 

comment dynamiser le site du CFJ 
tout en gardant son image statutaire et institutionnelle ?



2
9

Cadrage du projet

2.1 Benchmark et bonnes pratiques
      2.1.1 Synthèse

      2.1.2 Pistes de réflexion

2.2 Définition de l’écosystème
     2.2.1 SWOT

     2.2.2 Conclusions du SWOT

2.3 Recueil des besoins utilisateurs

2.4 Personas et parcours  
    utilisateurs

p.

p.

p.

p.



10

Les 9 points clés de notre benchmark

Nombreux sont les sites dont la problématique se rapproche de celle que nous avons identifiée pour le 

CFJ, à savoir dynamiser une vitrine web tout en conservant une image statutaire et institutionnelle. 

Après avoir passé en revue plusieurs sites français et étrangers, d’écoles, d’institutions publiques et de 

plateformes de services, nous avons choisi de concentrer notre étude sur 8 cas les plus représentatifs à 

notre avis : 2 grandes écoles de journalisme, 3 écoles de formation aux métiers créatifs, 2 grands établis-

sements de renommée internationale et un site institutionnel de formation continue. 

L’analyse approfondie de ce panel nous a permis de dégager un ensemble de remarques représentatives d’un 

site destiné en priorité aux étudiants et futurs étudiants, identifiés comme la cible prioritaire de notre projet.

Benchmark et bonnes pratiques

Cadrage du projet •  Benchmark et bonnes pratiques •  Synthèse

2.1

2.1.1 Synthèse du benchmark
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1. Soigner la page d’accueil est crucial

La concurrence sur internet est intense. 

Chaque protagoniste de la Toile tente de se 

démarquer de son concurrent en mettant en 

avant les travaux de ses étudiants, la réussite 

de ses diplômés, ses ressources techniques 

et foncières, sa situation géographique ou 

encore ses partenariats prestigieux. Si la 

plupart de ces établissements peuvent s’enor-

gueillir de tels atouts, tous ne parviennent pas 

à les mettre en valeur de la même façon.

2. Ancrer le site dans l’actualité 

contribue à diffuser une image de 

dynamisme

Tous les sites d’école étudiés mettent en avant 

les actualités et les travaux des étudiants sous 

forme d’articles, de reportages photogra-

phiques ou encore de vidéos. Ces contenus 

sont actualisés en permanence, et enrichis 

parfois d’informations complémentaires, via 

des fils RSS. Les établissements en retirent 

une image dynamique et réactive, en lien 

avec leur époque et leur environnement. En 

revanche, “trop de contenu, tue le contenu”.

3. Les inscriptions et la documenta-

tion sont au coeur du modèle 

économique des écoles. 

À de rares exceptions, les formulaires d’ins-

cription ou de demande de renseignements 

sont facilement accessibles et même mis en 

avant pour la plupart. On constate par ailleurs 

que l’usage des vidéos est particulièrement 

adapté aux sites d’écoles, permettant une 

immersion virtuelle dans l’établissement et 

donc une présentation vivante de ses conte-

nus. 

Elles sont utilisées de plusieurs façons : pré-

senter les cursus et mettre en scène la pé-

dagogie via des témoignages d’étudiants et 

des photos d’élèves au travail (pédagogie par 

projet), faire découvrir les locaux, voire l’envi-

ronnement urbain autour de l’établissement, 

enfin diffuser des conférences de qualité sur 

les nouvelles technologies de l’information, 

une autre façon de promouvoir leur ancrage 

dans l’innovation et la modernité. 

4. La hiérarchisation est la pierre 

angulaire d’un site de contenus

On note ainsi que les sites des écoles de 

journalisme ont tendance à multiplier les 

accès à l’information, par l’abus de menus, 

sous-menus ou d’entrées contextuelles, brouil-

lant la compréhension de l’internaute.

5. Le responsive design n’est pas 

encore bien développé 

On note que la majorité des sites n’est pas 

optimisée pour une consultation sur petit 

écran, même s’ils le revendiquent. Pour la 

plupart, il est par exemple impossible de s’y 

inscrire à partir d’un smartphone, ou même de 

faire une demande de documentation. 

2.1.1
Cadrage du projet •  Benchmark et bonnes pratiques •  Synthèse
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6. L’aspect graphique peut être un 

élément différenciant 

Globalement, les sites ont un graphisme épu-

ré, clair et jouant avec les aplats de couleurs. 

Cette tendance favorise la mise en relief du 

contenu textuel et interactif. Ce sentiment de 

look “commun”, presque “plat”, est amplifié 

par l’utilisation des CMS du type Drupal ou 

Wordpress. Peu de sites cherchent finalement 

à proposer une charte graphique innovante. 

7. S’adresser à différentes cibles 

peut être un objectif bien assumé 

Certains sites autorisent une communication 

ciblée à leurs différents publics, comme les 

potentiels candidats, les partenaires. D’autres 

permettent de se logger sur un espace privé, 

en fonction de son profil. 

8. L’usage des réseaux sociaux reste 

encore à développer 

On relève une faible exploitation des réseaux 

sociaux pour la majorité des sites, à l’exception 

de quelques cas notables. C’est en tout cas une 

piste de différenciation possible. 

9. Assumer son passé riche tout en 

regardant vers l’avenir est réalisable 

Nous avons observé que les grands établis-

sements savent tirer parti de leur prestige 

historique, tout en soulignant leur ancrage dans 

l’ère moderne et leur ouverture vers l’avenir.

2.1.1
Cadrage du projet •  Benchmark et bonnes pratiques •  Synthèse
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2.1.2 Pistes de réflexion (à confronter aux résultats de l’enquête utilisateur)

1. Mettre en avant les 3 spécificités 

majeures du CFJ dès la page d’accueil 

Pour se démarquer de ses concurrents, le CFJ 

peut d’abord s’appuyer sur son histoire, via 

des contenus pertinents, en puisant dans sa 

culture directement issue de la Résistance 

pour argumenter de l’esprit d’indépendance 

des étudiants et diplômés. Les locaux flam-

bants neufs, intégrant des espaces de co-wor-

king liés à l’univers du digital, et l’équipement 

studio unique pour une école de journalisme 

parisienne, doivent être mis en exergue égale-

ment pour témoigner de l’écosystème unique 

mis en place par le CFJ.

Enfin, la pédagogie par projets et l’ouver-

ture à l’international doivent aussi figurer en 

bonne place.

2. Mettre en valeur les productions 

des étudiants

 Il est essentiel de conserver l’accès en ligne 

aux productions des étudiants. En revanche, 

pour simplifier leur classement et éviter une 

accumulation de projets, seules les produc-

tions de l’année en cours pourraient figurer sur 

le site, quitte à fournir un outil de recherche 

pour les éléments plus anciens le cas échéant.

3. Repenser les contenus écrits et 

supprimer les contenus obsolètes 

Le “zapping” et la lecture morcelée sur les 

smartphones par exemple sont devenus 

monnaie courante. Les contenus écrits doivent 

donc être adaptés à ces nouveaux modes de 

consommation. De même, certains contenus 

peuvent probablement être supprimés car 

sans réelle valeur ajoutée.

4. Placer l’interactivité au coeur du site 

Le futur site du CFJ devra nécessairement être 

interactif. L’utilisation des vidéos ou extraits 

sonores doit être systématisée, par exemple 

pour réaliser des vidéos promotionnelles des 

JPO ou des concours d’entrée. Cette interac-

tivité peut également se traduire par un accès 

facilité du visiteur aux réseaux sociaux.

5. Communiquer sur l’histoire du 

CFJ et ses projets

Par ce biais, le CFJ se démarquera de ces 

concurrents et contribuera à ancrer l‘école 

dans une timeline alliant passé et futur. C’est 

ainsi que vous bénéficierez d’une assise indis-

cutable et d’une image moderne. La forme 

des contenus est à imaginer (cf point 3).

6. Trouver une charte graphique qui 

rappelle l’identité du CFJ

Pour différencier le site du CFJ de ses concur-

rents, une réflexion autour du graphisme et 

d’une charte de couleurs s’impose.

2.1.2
Cadrage du projet •  Benchmark et bonnes pratiques •  Pistes de réflexion
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SWOT du site CFJparis.com

Forces

•  Ancienneté (réseau d’anciens, inspirant confiance)

•  Forte identité d’indépendance (Résistance, etc)

•  Partenariats à forte renommée (ENS, etc)

•  Qualité de l’infrastructure (studio TV, radio)

•  Pédagogie par projet (professionnalisation des étudiants)

•  Locaux modernes et fonctionnels

•  Sa situation géographique à Paris

•  Son ouverture sur les nouvelles technologies et en particulier le digital

Faiblesses

•  Liens distendus avec les anciens du CFJ, en raison des antécédents 

décrits p. X 

•  Grosse confusion avec le CFPJ, organisme de formation profession-

nelle très orienté com/marketing

•  Prétendue proximité avec la galaxie Mulliez (via le fond d’investisse-

ment Creadev qui détient Abilways, le groupe ombrelle du CFPJ)

•  Image très institutionnelle éloignée de la modernité et du dyna-

misme de la pédagogie

•  Mauvaise communication institutionnelle

Opportunités

•  La reprise du dialogue avec le réseau des anciens

•  Modèle économique réinventé avec W

•  Une année 2017 (présidentielles) propice aux médias

•  Délocalisation dans l’est parisien, lieu d’implantation de nombreuses 

start-up, de la presse (Le Monde) et du plus grand incubateur du 

monde à la Halle Freyssinet dans le 13e (ouverture en avril 2017), Station 

F (Xavier Niel), Le Monde, près de la Gare d’Austerlitz

Menaces

•  Equilibre budgétaire fragile : la taxe d’apprentissage est inexorablement 

sur une pente déclinante, il faut donc consolider les 2 autres sources de 

recette :  le recrutement des étudiants et leur insertion en apprentissage

•  Concurrence accrue des écoles de journalisme (montée de Sciences 

Po EDJ qui passe de la 8e place en 2013 à la 3e place en 2016, l’IPJ 

toujours sur leurs talons)

•  Besoin de convraincre constamment les candidats sur les atouts du CFJ

Cadrage du projet •  Définition de l’écosystème •  SWOT

2.2.1
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Conclusions du SWOT
2.2.2

L’analyse du SWOT nous permet de dégager plusieurs axes de réflexion pour la suite de notre projet.

La refonte, c’est maintenant !

D’abord la refonte du site s’inscrit dans un contexte favorable pour le CFJ : après la concrétisation de nombreux chantiers importants (la création de W, nouveau 

fleuron post-bac résolument orienté métiers du numérique, le déménagement dans l’est parisien dans de vastes locaux modernes, le rapprochement avec le réseau 

des anciens), le CFJ entre dans une nouvelle phase de son histoire, et son site doit en être le reflet vivant et dynamique.

Communiquer n’est pas pêcher

Ensuite, il apparaît que bien que cela ne soit pas dans sa tradition 

(de pair avec la volonté de conserver son indépendance), le CFJ ne 

doit pas laisser les autres écoles prendre l’avantage sur le terrain de la 

communication : à l’instar de ses concurrentes qui en font grand état, 

l’école peut s’enorgueillir de prestigieux partenariats, qu’elle peut 

mettre davantage en avant. De même, elle peut prendre à rebours 

sa 2e place au palmarès des écoles de journalisme en expliquant 

qu’elle préfère miser sur l’insertion professionnelle plutôt que sur la 

course aux prix et bourses. Enfin, elle doit couper l’herbe sous le pied 

de ses détracteurs en affichant une parfaite transparence sur ses liens 

(en l’occurrence l’absence de liens) avec Abilways et la famille Mulliez. 

Se tourner vers le microcosme des médias 

Enfin, le SWOT nous permet d’établir une segmentation de nos cibles. 

Il ressort de cette matrice que le site du CFJ doit s’adresser en priorité 

aux journalistes issus du CJF, qu’ils soient en devenir, en herbe ou 

chevronnés (autrement dit candidats, étudiants ou diplômés), ainsi 

qu’aux médias qui constituent le vivier principal des employeurs. C’est 

en s’adressant à ces 2 sous-ensembles de cibles que le CFJ assurera 

sa pérennité économique.

Forts de ces enseignements, nous allons à présent nous pencher plus 

en détail sur nos cibles principales. Nous reviendrons dans la partie 

méthodologie sur la cible des diplômés, absente ci-après, qui s’est 

révélée être une cible essentielle… au milieu du projet 

Cadrage du projet •  Définition de l’écosystème •  Conclusions du SWOT
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Recueil des besoins utilisateurs
Analyser les comportements pour nos personas

Pour découvrir les attentes des visiteurs du site www.cfjparis.com, nous avons choisi de mener une 

enquête qualitative. Celle-ci s'est déroulée du 21 janvier 2017 (lors des JPO du CFJ) jusqu’au 16 février 

2017, auprès de 33 personnes, en face-à-face ou par téléphone, sous forme de questionnaires élaborés 

de manière distincte selon les 4 différents profils rencontrés : les candidats aux concours d'écoles de 

journalisme, leurs parents, les étudiants du CFJ et les entreprises partenaires.

De cette enquête, nous en avons extrait : la synthèse ci-dessous, 4 profils-types (personas) symbolisant 

un comportement spécifique de navigation, un échantillon des verbatims les plus représentatifs pour 

nourrir notre réflexion en annexe. 

Cadrage du projet •  Recueil des besoins utilisateurs

2.3
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•  Les candidats (17 interviews)

Nous constatons que le prestige de l'école est la première raison 

de l'intérêt porté au CFJ. Ce point est synonyme de sérieux et de 

rigueur. Tous les candidats soulignent également leur attrait pour 

une formation pluridisciplinaire, qui s'appuie sur des méthodes de 

travail en mode « projet ». Certains connaissent l'histoire de l'école 

et revendiquent un attachement à son indépendance d'esprit. Enfin, 

ils sont impressionnés par les locaux flambant neufs de l’école ainsi 

que l’équipement technique de pointe offert.

Ces futurs étudiants en journalisme portent un regard tendre sur 

le site. Ils apprécient son graphisme « moderne», ses couleurs et 

l'accès rapide aux informations relatives aux modalités du concours 

et à l'apprentissage. Ils soulignent néanmoins en majorité que le 

dispositif de « la chance au concours » est difficile à trouver sur le 

site. Certains, potentiellement intéressés, n'en ont même jamais 

entendu parler.

• Les parents de candidats (2 interviews)

Bien qu’étant une cible secondaire du site du CFJ, ils sont à prendre en 

compte car ils financent souvent les études de leurs enfants. Or l’aspect 

financier des études de ces derniers est pour beaucoup un réel enjeu. 

D’ailleurs, cette problématique est partagée avec les candidats rencontrés 

lors des journées portes ouvertes du CFJ. Les parents ont également besoin 

d’être rassurés sur « l’esprit » de l’école.

2.3
Cadrage du projet •  Recueil des besoins utilisateurs
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•  Les étudiants du CFJ (8 interviews)

Les étudiants du CFJ sont fiers de leur école et ils l’aiment. 

La majorité ne se connecte pas au site du CFJ, d’abord parce qu’ils 

n’en ont pas l’utilité. En effet, les étudiants se rendent surtout sur 

l’extranet de l’école, or il n’y a pas de lien accessible depuis cfjparis.

com. D’autre part, ils évoquent un site qui ne leur « ressemble » 

pas. Ils regrettent que leurs travaux et les voyages de première 

année ne soient pas mis en valeur. Selon eux, les réseaux sociaux 

— dont ils ont un usage important, notamment pour entrer en 

relation directe avec les autres élèves et les intervenants — ne sont 

pas assez visibles. Twitter constitue par exemple pour beaucoup un 

média à part entière. 

Naturellement, ces étudiants sont intéressés par leur avenir de 

journaliste. Tous s’accordent pour souligner l’importance sur le 

site de points d’entrée avec le monde professionnel. Ils évoquent 

successivement la valeur ajoutée de la présence des témoignages 

des anciens élèves, d’un espace consacré aux partenaires et de la 

possibilité de contacter directement et de manière indépendante 

l’intégralité du réseau du CFJ. Ils aimeraient également accéder en 

peu de clics aux sites satellites de l’école. Les étudiants sont enfin 

très critiques sur le graphisme du site qu’ils trouvent peu vivant, 

dénué d’illustrations, et «fouillis”.

•  Les partenaires (6 interviews)

Les partenaires susceptibles de se rendre sur le site du CFJ sont nombreux 

et sont issus de milieux variés : responsables des ressources humaines, 

gestionnaires de la taxe d’apprentissage, intervenants, etc. Ils possèdent 

en commun la particularité de recevoir de multiples sollicitations, donc de 

devoir trouver l’information pertinente rapidement. 

Les partenaires ne comprennent pas la place accordée à l’école W sur la 

page d’accueil du site. Ils pointent la nécessité de trouver du contenu relatif 

à l’histoire, l’éthique, l’esprit de l’école, ainsi qu’aux offres de stages et 

d’emplois. Le site ne leur semble pas avoir été conçu de manière ergono-

mique. 

Enfin, de la même manière que les candidats, ils soulignent l’importance de 

la mise en valeur des dispositifs en faveur de la diversité.

2.3
Cadrage du projet •  Recueil des besoins utilisateurs
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JULIE, L’ÉTUDIANTE QUI AIME SON ÉCOLE 

BESOINS

l Etre au courant des événements de l’école.  

l  Montrer le CFJ comme un laboratoire  

d’expérimentations autour du journalisme

l Voir les anciens élèves (trombinoscope) et 

connaître leurs parcours.

l Trouver les informations sur le site facilement.

OBJECTIFS

Devenir journaliste nouveau media.

SCENARIO

Julie visionne le site car c’est  

la page d’accueil par défaut de l’explo-

rateur des ordinateurs de l’école.

6h  
par jour

FRUSTRATIONS

l Ne se reconnaît pas dans le site de son école.

l Estime que le site ne met pas en avant les travaux 

des étudiants. 

l Souhaiterait voir les reportages des voyages.

l Voudrait un site plus intuitif et une navigation simple.

lTrouve le site trop chargé visuellement.

Julie passe beaucoup de temps sur internet et 

sur les réseaux sociaux. Elle poste ses travaux 

sur Facebook pour ses amis et ses camarades 

de travail. Elle aime son école car elle trouve 

que la personnalité des élèves est mise en va-

leur.

Spontanée

Curieuse

Organisée

Sociable

PERSONNALITÉ
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ÉTUDIANTE EN 2E ANNÉE AU CFJ

« Je voudrais retrouver  
les travaux d’étudiants  

et les actus de l’école  
en un clic ! »

Cadrage du projet • Personas et parcours utilisateurs

2.4
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2.4
Cadrage du projet • Personas et parcours utilisateurs
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AMINA, LA CANDIDATE MOTIVÉE

FRUSTRATIONS

l Le site n’offre pas assez de place à La chance aux concours. 

l Voudrait voir les travaux des élèves et comment ils travaillent.

l Elle attend plus d’informations sur l’école et le concours.

l  Perturbée par l’omniprésence de W sur le site.

Extravertie

Organisée

Curieuse

Travailleuse

OBJECTIFS

Intégrer le CFJ pour devenir  

journaliste radio ou télé en suivant  

le cursus en alternance.

4h 30  
par jour

BESOINS

l Être guidée et soutenue dans la préparation du concours d’entrée.  

l Intégrer une école parisienne.

l Un enseignement plus pratique qu’à Sciences Po.

l Programme d’échanges avec d’autres écoles étrangères.

SCÉNARIO

Amina va sur le site pour trouver 

un maximum d’informations sur les 

modalités du concours, les annales, 

les programmes de révisions.

Amina veut devenir journaliste depuis la classe de troisième. 

Elle est en 2e année d’histoire à l’université de Cergy Pon-

toise et veut préparer les concours d’entrée à Sciences Po et 

au CFJ. Elle est très attirée par l’image prestigieuse du CFJ 

et par sa pédagogie par projets. L’année prochaine, elle 

prévoit de faire la préparation gratuite de La chance 

aux concours.

21 ANS - VIT A VAURÉAL - 2E ANN
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PERSONNALITÉ

COMPORTEMENT INTERNET

Habileté web  

Réseaux sociaux Ses applis favorites

Ses sites web préférés

45%55%

« L’école est mieux en vrai !  
On ne voit pas sur le site  

à quel point l’école est  
exceptionnelle. »

2.4
Cadrage du proje •  Personas et parcours utilisateurs
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SON PARCOURS UTILISATEUR
Objectif choisi : elle veut consulter les annales du concours 2016

POINT D ’ENTRÉE :

Google : « concours CFJ »

Elle arrive sur la page 

« Concours » du site du CFJ

Elle clique sur le bouton 

« Annales 2016 »

Le pdf des annales  

s’ouvre sur son écran

Elle le télécharge 

LES LEVIERS D’AMINA, LA CANDIDATE

l  Le téléchargement des annales du concours

l  Les conseils pour préparer l’examen

l  Les informations sur les modalités

d’admission et les coûts de scolarité

l  Le formulaire d’inscription au concours

l  Les informations sur «La chance aux concours».

l  Les travaux d’étudiants

2.4
Cadrage du projet •  Personas et parcours utilisateurs
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FRUSTRATIONS

l Le site n’offre pas assez de place aux dispositifs en faveur  

de la diversité

l Aimerait un agenda à jour et lisible pour suivre  

les événements et les périodes clés (dates de stage, etc.).

l Ne voit pas quelle est la philosophie de l’école,  

pour la rapprocher de sa culture d’entreprise.

Extravertie

Organisée

Curieuse

Travailleuse

OBJECTIFS

Dénicher les meilleurs profils  

pour les branches News et Sport  

de son groupe.
2h  

par jour

BESOINS

l Trouver rapidement comment déposer une offre de stage ou d’alternance.  

l Identifier facilement le contact de l’école dédié aux relations entreprise.

l Avoir accès à des candidats issus de tous les milieux (pression du CSA).

l Découvrir la liste des intervenants et leur spécialité (TV, digital, presse...)

AURÉLIE, LA RECRUTEUSE PRESSÉE
Aurélie est responsable des Ressources Hu-

maines de Canal+ dédiée au recrutement et aux 

relations écoles. La taxe d’apprentissage, dont 

elle s’occupe également, représente pour elle une 

façon de tisser des liens privilégiés avec les écoles 

dont elle convoite les étudiants.

  A
URÉLIE  37 ANS - RESPONSABLE RH
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PERSONNALITÉ

COMPORTEMENT INTERNET

Habileté web  

Réseaux sociaux Ses applis favorites

Ses sites web préférés

80%20%

«J’ai besoin de trouver  
ce qui m’intéresse  

sans chercher  
des heures »

2.4
Cadrage du projet • Personas et parcours utilisateurs
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POINT D ’ENTRÉE :

Google (tape CFJ)

Elle arrive sur la page 

d’accueil du site du CFJ

Elle clique sur le bouton 

Déposer une offre de stage

Elle arrive sur une page

«Vous allez être redirigé vers la 

plate-forme ConnectPlace»

Déconnexion

SON PARCOURS UTILISATEUR
Objectif : elle veut déposer une offre de stage

LES LEVIERS D’AURÉLIE, LA RECRUTEUSE

l  Déposer une offre de stage

l  Trouver les contacts école et les intervenants

l  Se renseigner sur un étudiant qu’elle envisage de recruter

l  Vérifier que la culture de l’école correspond  

à la culture de son entreprise.

l  Visualiser des travaux d’étudiants

2.4
Cadrage du projet • Personas et parcours utilisateurs
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ÉRIC, LE PAPA POULE

FRUSTRATIONS

● Voudrait voir les élèves et la vie dans l’école.

● Les différences entre fi lières classique ou par alternance sont mal expliquées.

● Le formulaire d’inscription semble appartenir à un autre site.

●  Désarçonné par W. Ne comprend pas de quoi il s’agit.

Extraverti

Organisé

Curieux

A l’écoute

Prudent

OBJECTIFS

S’informer sur les meilleures écoles 

de journalisme, se faire une idée 

des programmes, du concours 

d’entrée, des prix.3h
par jour

BESOINS

● Accorde une grande importance aux méthodes pédagogiques.

● Veut avoir des informations sur les enseignants, la direction. 

● Etre rassuré sur l’état d’esprit et les valeurs de l’école ainsi que sur sa notoriété.

● Accéder rapidement aux frais de scolarité et aux conditions matérielles.

SCÉNARIO

Éric va analyser le site 

du CFJ pour savoir si c’est une 

école sérieuse et conviviale.

Éric est ingénieur au CEA. C’est un père attentif et impliqué 

dans l’éducation de ses trois enfant. Théo, son fi ls cadet, passe 

son bac cette année. Littéraire, il reste indécis sur son orien-

tation. Il pense à Sciences Po ou à une école de journalisme. 

Son père a décidé de l’aider à trouver sa voie et surfe sur 

internet pour sélectionner des établissements.

    
50 ANS - INGÉNIEUR - VIT A PARIS 13e
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PERSONNALITÉ

COMPORTEMENT INTERNET

Habilité web  

Réseaux sociaux Ses applis favorites

Ses sites web préférés

70%30%

« Je voudrais connaître l’esprit de l’école, 
l’ambiance... savoir quelle équipe 

pédagogique il y a derrière, 
et avoir des exemples 

de débouchés. »

2.4
Cadrage du projet •  Personas et parcours utilisateurs
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POINT D ’ENTRÉE :

Il tape CFJ dans Google

Il arrive sur la page d’accueil 

du CFJ et prend connais-

sance du mot du directeur

Il cherche dans le menu

les valeurs de l’école et clique 

sur l’entrée consacrée

Déconnexion

SON PARCOURS UTILISATEUR
Objectif : il veut se rassurer sur l’environnement de l’école

LES LEVIERS D’ÉRIC, LE PAPA POULE

l  S'informer sur l'école, ses valeurs et son histoire

l  S’informer sur les coûts de scolarité

l  Connaître les dates des JPO, des inscriptions et du concours

l  Connaître la taille des promos 

l  S’informer sur la pédagogie de l’école, sur l’équipe enseignante et les programmes

l  Visualiser les lieux et leur situation dans Paris
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Recommandations

3.1 Mindmapping

3.2 Concept de communication 
« Maison-laboratoire »

3.3 Stratégie de communication

3.4 Recommandations éditoriales

p.

p.

p.
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Centre de formation des journalistes - CFJ
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ETHIQUEETHIQUEETHIQUE

ETHIQUE
DEONTOLOGIE #

   

 

INDEPENDANCEINDEPENDANCEINDEPENDANCE

INDEPENDANCE

###
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Mindmapping
Processus d’idéation

Recommandations • Mindmapping

 Modernité  Ouverture  Pédagogie  Prestige  Passion  Éthique

3.1
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Recommandations •  Concept de communication

3.2

Le nouveau site du CFJ se présente comme une visite immersive 

dans une maison-laboratoire, vivante et créative, où les futurs 

journalistes expérimentent  les nouvelles techniques de médias 

en pleine mutation.

Des séquences vidéo accompagnent le visiteur dans les princi-

pales rubriques de l’arborescence, notamment dans les pages 

destinées aux candidats, à leurs parents et aux professionnels. 

Dès la page d’accueil, une visite guidée, reprenant l’ensemble 

de ces vidéos, fait découvrir les lieux emblématiques de l’école. 

Elle est calquée sur le parcours de l’étudiant, depuis son 

entrée dans l’école jusqu’à son insertion professionnelle.

Nous vous détaillons sur la page suivante le plan de la visite 

immersive

« BIENVENUE DANS LE LABORATOIRE DU 
JOURNALISME D’AUJOURD’HUI ! »

Notre concept
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Recommandations •  Concept de communication

3

Chapitre •  Entrée •  Entrée

Le porche 
d’entrée

LA HOME

La clef  
d’entrée

L’accueil

L’esprit de 
L’ECOLE

LE 
CONCOURS

W,
LA CHANCE AUX CONCOURS
L’ENS, HEC

Les voies d’accès

LES FORMATIONS

La newsroom

Le studio  
d’enregistrement 
radio

Le plateau télé

Les projetsLes voyagesLA VIE  
ÉTUDIANTE

LE QG 
(le foyer)

LES 
PRIX ET 
BOURSES

L’EMPLOI

LES
STAGES

LES ENTREPRISES

Les escaliers vers la sortie

L’INTERNATIONAL

palier

palier

La terrasse

L’ÉCOSYSTÈME DU CFJ

Le visiteur est accompagné dans 

chaque pièces. Des enseignants 

lui font découvrir la newsroom, 

le plateau télé et le studio radio. 

Des étudiants lui montrent leurs 

travaux et lui racontent leurs 

expériences de reportage à 

l’étranger, puis l’invitent à visiter 

leur QG, le foyer. 

La direction rappelle les valeurs 

de l’école et raconte son histoire.

Le visiteur découvre l’écosystème 

qui gravite autour du lieu : 

l’espace de coworking, les parte-

naires médias et les anciens qui 

le guident vers la porte de sortie 

et le monde de l’emploi.

3.2
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Stratégie de communication
Lancement du site institutionnel du CFJ 

Opportunités
L’analyse concurrentielle du CFJ a permis de mettre en exergue plusieurs opportunités en matière de 

communication qu’il nous semble judicieux d’intégrer au sein du dispositif de communication présenté 

ci-dessous. En effet, le récent déménagement des locaux du CFJ à l’est parisien, rapproche l’institution 

du nouveau pôle digital de la capitale : la Halle Freyssinet. 

Des partenariats pourront alors être envisagés (partage de contenus par exemple), d’autant plus qu’ils 

sont en concordance avec la nouvelle orientation prise par la direction tournée vers le numérique avec 

la création de l’école W. De plus, l’actualité médiatique française avec la tenue des présidentielles qui 

débuteront à la fin du mois d’avril –à proximité de la date du lancement du nouveau site-, est propice à 

l’augmentation d’une communication ciblée sur les réseaux sociaux, voire sur un site évenementiel dédié, 

à partir desquels l’information relative à la refonte du site pourra être véhiculée.

Recommandations •  Stratégie de communication

3.3
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Dispositif de communication suggéré

1. Phase amont du lancement du site :

Réaliser un teasing en créant une page ou un bandeau informatif sur le site actuel du CFJ et 

ses réseaux sociaux, cette « Coming soon page », informera le visiteur du prochain lancement. 

Le visiteur pourra choisir de laisser son adresse mail ce qui permettra la constitution d’une 

mailing list pour communiquer par email une fois le nouveau site effectivement prêt et 

espérer générer directement du trafic ​sur ce dernier.

Les informations à placer sur votre Coming Soon page :

	 •  1. Un design en rapport avec votre future charte graphique : ​

	    couleurs, typographie, et images correspondant au contenu du nouveau site

	 • 2. Le logo du CFJ ;

	 • 3. Le concept ;

	 • 4. Un lien vers les comptes social media ;

	 • 5. La possibilité de laisser ses coordonnées.

Communication interne : envoi d’un mail à l’ensemble des locataires du “210” pour 

informer de la mise en ligne prochaine du nouveau site avec possibilité de relayer ce 

message sur les réseaux sociaux des destinataires.

Recommandations •  Stratégie de communication

3.3
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2. Phase de lancement du site ​:

Insertion sur la page d'accueil du site et relai sur la chaîne Youtube d'une vidéo de Julie 

Joly présentant le nouveau site, avec possibilité de partager cette vidéo.

Mise en place de liens pour la syndication de contenus et le netlinking avec des sites 

Internet à fort intérêt pour le CFJ : école W, sites des partenaires : AFP, ENS, etc.

Marketing direct ​: campagne d'e-mailing et/ou de « permission marketing » matériali-

sée sous la forme de l'envoi d'une newsletter. 

Jouer sur les mécanismes de recommandation ​: encourager les visiteurs à 

recommander le site parle biais d'un formulaire spécifique ou par les réseaux sociaux.

Mise à disposition d'un service ou d'un goodie​ : e.g. un widget faisant référence au 

site et que chacun peut associer à sa signature de mail ou encore une bannière, un 

économiseur d’écran, etc.

Communication interne : ​prévoir un message à destination des “locataires du 210” 

de la mise en ligne imminente du site, toujours en laissant la possibilité de relayer 

l’information.

Recommandations •  Stratégie de communication

Notes

Pour accompagner le lancement du site, nous préconisons 

l'utilisation d'un ton direct, de proximité et chaleureux dans 

les contenus créés afin de trancher avec le ton professionnel 

employé sur le site institutionnel. 

Les journalistes sont une cible spécifique du CFJ de par la 

nature de l'activité de l'école. Par conséquent, il est préfé-

rable de continuer à les considérer comme un partenaire 

dans cette campagne de communication. Aussi nous ne re-

commandons pas de communiquer avec eux par le biais d'un 

communiqué (qui risque d'autant plus de passer inaperçu 

étant donné la fréquence d’envoi de communiqués), 

mais par le biais d'une newsletter personnalisée.

3.3



Contrairement à celle sur papier, la lecture sur le Web, se révèle plus pénible et plus lente d'environ 25 %. De plus l'objectif n'est 

pas d'y rédiger de façon littéraire mais de présenter rapidement l'information importante. Nous vous proposons de suivre ces 

grands principes afin d'améliorer la lisibilité de votre contenu et faciliter l'accès  à l'information recherchée :

Recommandations éditoriales
Bien rédiger pour le web : les grands principes 

Titrer l'information et utiliser une syntaxe simple : 

La rédaction Web doit privilégier des textes courts, accrocheurs et simples pour une lecture rapide. Le texte doit contenir moitié moins de mots que son équivalent 

destiné à l'impression. Travaillez vos mots-clés, utiles au référencement du site par les moteurs de recherche. Souligner ces derniers des textes en augmentant 

leur graisse, sans abuser non plus de cette technique.

« Astuces » de rédaction simple pour le web : 

	 •  Séparer les paragraphes d'une ligne blanche, 

	 •  Rédiger des lignes d'environ 80 caractères,

	 •  En évitant celles trop courtes (moins de 26 caractères),

	 •  Espacer les lignes de la hauteur d'un caractère, c'est à dire en « double interligne ».

	 •  Pour assurer la pérennité temporelle de votre contenu, utilisez des repères temporels absolus : « en décembre 2014 » plutôt que le « mois prochain »

	 •  Évitez les repères spatiaux propres au support papier, soit textuels (« voir plus loin », « ci-dessous », « à la page suivante » ou hiérarchiques (chapitrage 	

	    tels que I.a, II.a ou a), b), etc.) qui sont étrangers à la navigation hypertextuelle.

	 •  Associez vos images à un texte alternatif. Il s’agit d’un équivalent textuel, descriptif et concis, visible au survol de la souris.

Recommandations •  Recommandations éditoriales
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Intégrer des visuels :

Les chercheurs estiment que la disposition vi-

suelle génère plus aisément des images mentales 

que les mots ne peuvent le faire (plus de 50 

% de la population adulte assimile mieux une 

information illustrée). Et n'oubliez pas de prêter 

attention au poids des photos, vidéos et autres 

documents mis sur le site.

Justifier les textes à gauche :

La lecture est plus simple lorsque le texte est 

justifié à gauche car l’œil retrouve rapidement le 

début de la ligne.

Découper l'information : 

Avant de commencer à écrire, regroupez 

l'information en entités faciles à assimiler. Ne 

dépassez pas  plus de éléments d'informations 

qui constitue le seuil au-delà duquel la mémoire 

immédiate ne fonctionne plus. Le découpage doit 

se faire en entités autonomes, compréhensibles 

par elles-mêmes. On considère généralement 

qu'une page contient de cinq à huit paragraphes.

Recommandations •  Recommandations éditoriales
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3.4

Hiérarchiser l’information : 

Près de 80 % des utilisateurs lisent les textes en dia-

gonale et ne retiennent que les termes qui les inté-

ressent. Sur le modèle de l’écriture journalistique, les 

informations les plus importantes doivent donc être 

présentées en début de page (règle de la pyramide 

inversée), dans la mesure où beaucoup d’internautes 

ne feront pas défiler les pages trop longues. La hié-

rarchisation de l’information doit aussi tenir compte 

de l’environnement tridimensionnel du Web : l’infor-

mation présente à l’écran (2 dimensions) et celle pré-

sente par le biais de liens hypertextes (profondeur). La 

règle de la « pyramide inversée » pourra donc être 

suivie, non seulement au sein d’une même page, mais 

à travers la navigation hypertexte (c’est à dire sans 

dépasser 3 à 4 niveaux de profondeur). 

Concrètement : 

• utiliser différents niveaux de styles pour structurer 	

   la page (h1, h2, etc.) ; créez différents niveaux de 

   lecture : la synthèse, les titres/sous-titres, le corps   

   du texte, les encadrés avec informations supplémen

   taires, les légendes photos qui complètent l’infor-

   mation. En, cas d’énumérations, créer des listes 

   pour synthétiser le contenu.

Bien utiliser les liens : 

Le Web est un média interactif : laissez 

l’opportunité à vos visiteurs d’accéder ra-

pidement à l’information utile en utilisant 

des liens hypertexte. En effet sur ce média, 

la mise en scène linéaire du déroulement 

(début-milieu-fin) fait place à une organisa-

tion en réseau. De ce fait, plusieurs parcours 

de lecture sont possibles. Lors de l’adapta-

tion du contenu de votre site , l’information 

doit donc être morcelée, séquencée afin de 

favoriser l’interactivité à plusieurs niveaux : 

avec l’utilisateur, au sein de votre propre site 

et avec les autres sites web.



4
36

Architecture de 
l’information

4.1 Inventaire des contenus

4.2 Arborescence

p.

p.
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Architecture de l’information •  Inventaire des contenus

4,1
Inventaire des contenus
Architecture simplifiée du site actuel
www.cfjparis.com

  ÉVÈNEMENTS

	 • Actualités

	 • Dernières productions étudiantes

	 • Prix et bourses

	 • Communiqué de presse

  L'ÉCOLE

	 • Histoire

	 • Les valeurs de l'école

	 • Statut associatif

	 • Organigramme

	 • Conseil d'administration

	 • Diplôme

	 • Admission et double diplôme

	 • Élèves

	 • Prix et insertion

	 • Réseau des anciens

  CONCOURS

	 • S'inscrire au concours 2017

	 • Épreuves 2017 : détails et calendrier

	 • Annales 2016

	 • Règlement du concours

	 • Pourquoi intégrer le CFJ ?

	 • Conseils aux candidats

	 • La chance aux concours

	 • Intégrer hors concours

  FILIÈRE D’APPRENTISSAGE

	 • Présentation

	 • Programme

	 • Admission

	 • Recrutez un apprenti

  FILIÈRE CLASSIQUE

	 • Programme

	 • Admission

	 • Partenariats

	 • Intervenants

  AUTRE FILIÈRE

	 • L'école post-bac W

	 • Data médias

	 • Master Paris I

	 • HEC

	 • SportCom

	 • ENS ULM

  TAXE D'APPRENTISSAGE

	 • Pourquoi quand et comment 

	    verser votre taxe du CFJ ?

  CONTACT
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Arborescence
Réorganisation des contenus existants

Architecture de l’information • Arborescence

4.2
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Conception 
graphique

5.1 Moodboards

5.2 Identité graphique

p.

p.
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La réflexion sur la charte graphique du site 

s’est développée en plusieurs phases. 

Nous avons commencé par nous préoccuper de l’am-

biance chromatique. Au cours de notre enquête auprès 

des différents publics qui fréquentent le CFJ (étudiants, 

candidats, direction, partenaires, anciens élèves), nous 

avons demandé à chacun d’entre eux quelle serait la 

couleur qui symboliserait le mieux l’univers mental de 

l’école.  Sans être unanime, la réponse la plus fréquente 

a été le bleu. Autres réponses : il n’y a pas vraiment de 

couleurs associées...

Nous avons ensuite cherché à répertorier les valeurs 

qu’il conviendrait de symboliser. Les réponses qui nous 

ont été données se sont majoritairement orientées vers 

les thèmes de la modernité, de l’indépendance, de 

l’éthique, de la rectitude ou encore de la transparence. 

5.2.1 Une identité graphique inspirée par les lieux

5.2
Conception graphique • Identité • Une identité graphique inspirée par les lieux
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La rencontre de ces réponses nous a fait penser à l’esthétique sobre, épurée, 

éternellement moderne de Mondrian ou du mouvement De Stijl, fait de 

formes géométriques simples, de lignes orthogonales affirmées et d’une 

gamme de couleurs franches ordonnée autour du blanc et des lignes noires 

telles que le bleu, le jaune ou le rouge.

L’approche s’est enfin enrichie lorsque nous avons pleinement pris conscience 

de l’ambiance architecturale des locaux du Faubourg Saint-Antoine. L’école est 

en effet installée dans un immeuble industriel ancien dont la façade sobre et 

géométrique est relevée de motifs Art Déco, notamment autour de l’entrée. 

Dans cet immeuble récemment rénové le blanc souligné de noir domine, 

ponctué par quelques touches de couleurs vives : orangée, jaune, bleu...

C’est sur la convergence et la richesse de ces différentes sources d’inspiration 

que s’est construit notre travail de création graphique.

5.2
Conception graphique • Identité • Une identité graphique inspirée par les lieux
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Typographie : 

« Diodrum »

Réajustement 

des courbes
Sigle abouti

Favicon

35x35 px

La mention

La mention "Centre de Formation 

des Journalistes"  se présente 

sous deux lignes disposées à 

droite du sigle. Elle est présente 

sur cette forme aux formats 

desktop et tablette. Elle est 

absente en format mobile.

Typographie :	  « Abel » (Regular)

abcdefghijklmnopqrstuvwxyz
ABCDEFGHIJKLMNOPQRSTUVWXYZ
0123456789+-()_éùàç?!.;/[]*

5.2
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Univers colorimétrique

Gamme primaire Gamme de fond

#3262ac

51 - 99 - 172

#27272#644696

101 - 71 -150

#ea5a0b

234 - 91 -12

#fdc300

253 - 195

#878786#049278

4 - 146 - 120

#c6c6c5#eb370f

235 - 55 -15

#f5f5f5

Notre démarche

L'HeureUX à choisi de s'orienter vers 

des couleurs vives pour signifier les 

menus principaux pour les réinjecter 

dans les titres des parties ainsi que dans 

quelques pictogrammes 

d'accompagnement.

Les niveaux de gris sont utilisés comme 

aplat de fond pour des articles ou dans 

le footer.

5.2
Conception graphique • Identité • Charte graphique
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Application des chromies (selon les pages)

L'école

L'ÉCOLE

Sous-titres

Formation

FORMATION

Sous-titres

Admission

ADMISSION

Sous-titres

Vie étudiante

VIE ÉTUDIANTE

Sous-titres

Entreprises

ENTREPRISES

Sous-titres

News

NEWS

Sous-titres

BLOC MENU

BLOC ARTICLES

TITRES ET

SOUS-TITRES

Aa
Aa

Aa
Aa

Aa
Aa

Aa
Aa

Aa
Aa

Aa
Aa

L'ÉCOLE FORMATION ADMISSION VIE ÉTUDIANTE ENTREPRISES NEWS

AaAa AaAaAaAa AaAaAaAa AaAa

5.2
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Styles des paragraphes / Espace typographique

Titrage

Advent Pro

(semi bold)

Sous-titrage

Advent Pro

(bold)

Texte courant

Open Sans

(regular)

Mentions spécifiques

Open Sans

(bold)

abcdefghijklmnopqrstuvwxyz
ABCDEFGHIJKLMNOPQRSTUVWXYZ
0123456789+-()_éùàç?!.;/[]*

COTES PIXEL

Corps 40 

approche 0

interlignage 48

Corps 25, 

approche 0, 

interlignage 30

Corps 10, 

approche 0, 

interlignage 18

Corps 10, 

approche 0, 

interlignage 14 

Tout en capitale

ÉCHANTILLON

abcdefghijklmnopqrstuvwxyz
ABCDEFGHIJKLMNOPQRSTUVWXYZ
0123456789+-()_éùàç?!.;/[]*

abcdefghijklmnopqrstuvwxyz
ABCDEFGHIJKLMNOPQRSTUVWXYZ
0123456789+-()_éùàç?!.;/[]*

abcdefghijklmnopqrstuvwxyz
ABCDEFGHIJKLMNOPQRSTUVWXYZ
0123456789+-()_éùàç?!.;/[]*

Notre démarche

• Nous avons choisi deux typogra-

phies qui se complètent par leur 

famille typographique. L’emploi des 

caractères « corporate » est en phase 

avec l’esprit du CFJ à la fois classique 

et rigoureux pour permettent une 

lecture optimale des textes. D’autre 

part, par l’utilisation de polices web 

en vogue vient renforcer la modernité 

de l’ensemble.

5.2
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Application des polices pour les contenus du site

Titrage (hors header)

Advent Pro (semi bold)

Sous-titrage 

Advent Pro (regular)

Texte courant

et mentions spécifiques

Open Sans (regular)

L'ÉCOLE
FORMATION
ADMISSION
VIE ÉTUDIANTE
ENTREPRISES
NEWS

Manisfeste

Nos valeurs

Histoire

Statuts

Locaux

Alumni

Andipsam res re volesci llaboribus, que venistrum rem 

di sim quate et officatiam, officimpos nonsenditate min 

nit, utempore nectem rerro moditas modicae pe etur, 

non eritin cus vererumquae. Ut maxime natem am, 

sequi ut et quis eveniat urecepressi nossimo dionsed 

que nis event et fugiae et faceperum fugia nullut fugit, 

officitiur ratem facea voluptas rem 

repudaes rerios nonsequae voluptatquis estis aut quis 

et facipidit quistio nsequis eium quos pliquid mil ipis 

mosa volupta taerspe Ces digent Nempore min nostiis 

modit occatint. Ga. Itatquunt. Biscius pore venist facit 

aceaquo con non pe qui utem sim ide il moluptae. 

Itateni andaecest faceat imet aut ad qui volecatur min 

rerum et quassimodi 

offici blaut quam et atem fugiti re qui dollabo. Cabo. Ita 

voluptasin porpore ex endi aut et labo. Tempor a nat 

velenis excestiis voloremquam is estis doluptatur sunt,

Pédagogie

Programmes

Apprentissage

Intervenants

Équipe

Partenariats

Modalités d'admission

Calendrier

Inscription concours

Conseils concours

Annales

Coût scolarité

Chance aux concours

Règlement du concours

Voyages

Travaux d'étudiants

Les étudiants

Écosystème

Autour du 210

Vivre à Paris

Déposer une offre de stage

Recruter un diplômé

Recruter un apprenti

Taxe d'apprentissage

Actualités

Bourses

Communiqué de presse

Newsletters

5.2
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Prototypage

6.1 Wireframes

6.2 Userflows (parcours utilisateurs)

6.3 Mockups (maquettes finalisées)

p.

p.

p.



Wireframes
6,1

Format mobile
320px * ∞px

Page d’accueil (Homepage)

Formulaire d’inscription à la newsletter 

ouvert (l’utilisateur doit cliquer sur le  

texte « newsletter » dans le footer.)

Page d’accueil (Homepage)

Bandeau de productions des étudiants 

ouvert (l’utilisateur doit cliquer sur 

la languette « prods » pour que le 

bandeau s’affiche).

Page détail « Étudiant »

Vidéos ou photos dans le slider  

et contenu de la page spécifique  

au profil étudiant

Page détail « Candidat »

Vidéos ou photos dans le slider  

et contenu de la page spécifique  

au profil candidat

Page détail « Voyages »

Vidéos ou photos dans le slider et 

contenu descriptif du voyage

selectionné

Page détail « Voyages »

Texte descriptif du voyage selectionné

apparent

Format desktop
1280px * ∞px

Prototypage •  Wireframes

50
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Prototypage •  Userflows (parcours utilisateurs)

Userflows 
(parcours 
utilisateurs)
Parcours « Étudiant(e) » 
/ Mobile

6.2



52

Prototypage •  Userflows (parcours utilisateurs)

Userflows (parcours utilisateurs)
Parcours « Recruteur » / Desktop

6.2



Mockups (Maquettes finalisées)
6,2

Page d’accueil mobile

Page d’accueil

Page d’accueil avec slider des travaux d’étudiants

Page de contenu

Page de contenu
Page de contenu

Page d’accueil mobile avec le slider des 

travaux d’étudiants

Page de contenu

Histoire

Une école issue 
de la Résistance
Ed molo quid quaestrum enimusda 

evendis cipsam eseceptas asperep 

eruntisque si doloria simagnam dolu-

tec epeliqui di iduntem quaesequias.

Philippe Viannay,  
visionnaire

Galerie

DÉCOUVRIR 
D’AUTRES

PHOTOGRAPHIES

philippe viannay
rebelle et visionnaire

Résistance / Défense de la France 
Centre de Formation des Journalistes
Centre nautique des Glénans

1917-1986

P
H
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T
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J

AFFICHE .indd   1 15/06/16   20:11

Ed molo quid quaestrum enimusda 

evendis cipsam eseceptas asperep 

eruntisque si doloria simagnam dolu-

tec epeliqui di iduntem quaesequias. « 

Lorem ipsum dolor sit amet, consecte

La révolution technologique

Les progrès foudroyants de l’informatique dans les années 1970 annon-
cent une véritable révolution dans les méthodes de travail des rédac-
tions. Louis Guéry et Roger Cotel seront parmi les premiers à anticiper 
les événements et à y préparer le CFPJ. En 1977, Louis Guéry décrit en 
détail un journal de 1990 dans Les Fiches du CFPJ : 

« Au siège d’un quotidien, c’est vers la salle des ordinateurs que tout 
converge et c’est d’elle que tout repart. Le système informatique est de-
venu le centre nerveux du journal. (…) Presse-fiction, penseront certains. 
A ces sceptiques, nous donnons rendez-vous dans quelque dix ans… » 

Les dix ans se sont écoulés et la prévision largement confirmée. Les uns 
après les autres, les journaux font leur mue. En attendant, Roger Cotel 
installe au Centre une salle de rédaction informatique qui ne désemplit 
pas et où les élèves réalisent désormais leurs journaux-écoles.

En presse écrite, la plus impor-
tante des innovations est la créa-
tion du journal-école, CFJ Infor-
mation, dont le premier numéro 
paraît le 28 octobre 1961. 

C’est d’abord une seule 
feuille grand format, imprimée 
recto-verso. Chaque quinzaine, 
les élèves de second année 
deviennent l’équipe rédaction-
nelle d’un journal quotidien sous 
la responsabilité de Jean Sonkin, 
journaliste au Parisien Libéré. 
Cinq ans plus tard, le 26 avril 
1966, paraît le premier hebdo-
madaire-école , intitulé Sept Jours. 

“ Le journa-
liste remplit 
une fonction 
bien précise : 

ni justicier,  
ni prédi- 

cateur, ni  
missionnaire, 
ni propagan-

diste, il dit  
ce qu’il voit  

et ce qu’il 
comprend ”

Le déveLoppement des spéciaLisations

Philippe Viannay,  
Du bon usage  
de la France,  

Editions Ramsay.

Ces publications, complétées 
plus tard par Les Cahiers d’histoire 
et différents hors-séries, sont 
désormais les temps forts d’un 
apprentissage au plus près de la 
pratique professionnelle. Outre 
les formations de base journa-
listiques, les cours de culture 
générale et les cours de langues, 
le CFJ crée progressivement des 
spécialisations qui sont propo-
sées en option aux étudiants. 

Déjà enseigné par modules, un 
cours de secrétariat de rédaction 
(édition des textes et des 
photos, mise en page, techniques 

de fabrication) est créé en 1964, 
animé par Louis Guéry puis Max 
Dejour. Jusque-là uniquement 
consacré à la presse écrite, le 
programme s’ouvre peu à peu 
aux autres médias. 

En 1962, l’école crée une spécia-
lisation au journalisme de radio, 
animée par Georges Fillioud, 
Claude Guillaumin et Robert 
Namias. En 1972, l’école ouvre 
une spécialisation au journalisme 
de télévision, sous la respon-
sabilité de Philippe Tallois puis 
d’Edouard Guibert, qui aboutira 
douze ans plus tard à la forma-
tion de Journalistes reporteurs 
d’images (JRI), sous la conduite 
de Pierre Anxolabéhere. Bien 
plus tard, en 2000, l’école crée 
une spécialisation au journalisme 
multimédia. Entre temps, une 
révolution technologique a bou-
leversé la presse et le CFJ s’y est 
adapté progressivement. Finis les 
crayons, les stylos et les machines 
à écrire, place aux ordinateurs ! 
Un système rédactionnel 

Pierre Anxo (assis au centre) sur le terrain avec les premiers reporters d’images formés par le CFJ.

Jean Sonkin en conférence de rédaction  
du journal-école.

Louis Guéry  (au centre, entouré d’étudiants) au 
marbre du journal-école à l’imprimerie Seguin.

Le premier studio 
radio du CFJ.

« Une »  
de CFJ-Information  
daté du samedi 23 
novembre 1963.

En décembre 1960, à l’occasion d’un débat qui réunit, autour de Georges 
Fillioud, les professionnels de la radio pour définir le profil du journaliste de 
radio, voici la conclusion de Jean Gorini, directeur général adjoint d’Europe 
1, à laquelle le CFJ a totalement adhéré : « L’on doit d’abord être journaliste, 
et ensuite seulement journaliste radio. Il n’y a qu’un seul journalisme, quelle 
que soit la technique utilisée… Apprenez à vos jeunes gens que le journalisme 
parlé, comme le journaliste écrit, n’est rien s’il n’est pas un journalisme élaboré, 
travaillé, précis. Informer, c’est exercer une fonction sociale majeure, sérieuse, 
éminemment responsable. Laissons le cabotinage aux cabotins ! » 
Et Georges Fillioud de rappeler cette formule : « D’un bon journaliste nous 
ferons en peu de temps un homme de radio ; mais nous ne pouvons fabriquer,  
à partir d’une « bête à micro », un professionnel de l’information ».

« C’était le 22 novembre 1963. Comme chaque vendredi, les étudiants de seconde année préparent un journal-école. Juste avant 
la conférence de rédaction de 20heures, la nouvelle de l’attentat contre John Kennedy, le président des Etats-Unis, vient de 
tomber mais les élèves ne le savent pas encore. Ils n’ont ni écouté la radio, ni regardé les dépêches d’agence. Jean Sonkin et Louis 
Guéry, qui encadrent ce journal-école, décident de ne rien dire. 

La réunion commence, les chefs de service sont interrogés à tour de rôle : « Politique intérieure ? Politique étrangère ? Informa-
tions générales ? Rien de particulier ? » « Non, rien de sensationnel… », répondent les étudiants. « Rien de bien sensationnel ?  
Et l’assassinat de Kennedy, c’est sans intérêt peut-être ? », explose Jean Sonkin. Après un « savon » bien mérité, tout le monde  
se met au travail et le journal est bouclé à minuit et demie, avec un retard de 30 minutes sur l’horaire habituel…»

Louis Guéry, Mémoires pour un cinquantenaire, 1996.
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informatisé est mis en place dès 
1984, dirigé par Roger Cotel. 
Avant que, deux décennies plus 
tard, le tout-numérique s’impose 
à l’école comme dans tous les 
médias.

“Il n’y a qu’un journalisme!”

“Kennedy assassiné”
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1975

LES PRODS

FOIRE AUX QUESTIONS

PRESSE

CONTACTS

NEWSLETTER

MENTIONS LÉGALES

210 Rue du Faubourg Saint-Antoine, 

75012 Paris

01 44 09 42 02

  Nous trouver

Le jour de l’épreuve

Ed molo quid quaestrum enimusda 

evendis cipsam eseceptas asperep 

eruntisque si doloria simagnam dolu-

tec epeliqui di iduntem quaesequias 

mod queHactam et pon dercermiu 

vente o tabes ilia remus cultusq...

Conseils  
aux candidats

L’envie de devenir  
journaliste
Ed molo quid quaestrum enimusda 

evendis cipsam eseceptas asperep 

eruntisque si doloria simagnam dolu-

tec epeliqui di iduntem quaesequias.

Annales 2016   

Annales 2015  

Annales 2014  

Annales 2013  

Annales 2012  

Annales 2011  

TÉLÉCHARGEZ 
LES ANNALES

Les qualités requises
Ed molo quid quaestrum enimusda 

evendis cipsam eseceptas asperep 

eruntisque si doloria simagnam dolu-

tec epeliqui di iduntem quaesequias 

mod queHactam et pon dercermiu 

vente o tabes ilia remus cultusq...

LES PRODS

FOIRE AUX QUESTIONS

PRESSE

CONTACTS

NEWSLETTER

MENTIONS LÉGALES

210 Rue du Faubourg Saint-Antoine, 

75012 Paris

01 44 09 42 02

  Nous trouver

LES PRODS

« Le journaliste ne peut prétendre avoir trouvé une fois pour toutes  

la vérité. Tous les jours, il part de nouveau à sa découverte. » JACQUES RICHET

DATE

Des vidéos CFJ sur le site 
de LCI
Des étudiants de 2e année du CFJ ont 

crée une série de vidéos pour le site 

internet de la chaîne LCI.

DATE

Portes Ouvertes 2017
Le CFJ ouvrira ses portes au public 

le samedi 21 janvier dès 13 heures. 

L’occasion de découvrir tous les re-

coins de l’école, et le quotidien de ses 

jeunes étudiants journalistes.

DATE

Les inscriptions au concours 
2017 sont ouvertes !

Vous pouvez désormais vous inscrire aux 

épreuves écrites du CFJ, jusqu’au 24 avril 

prochain.

ACTUALITÉS CETTE SEMAINE

PLUS D’ACTUALITÉS

MENTIONS LÉGALES  FOIRE AUX QUESTIONS PRESSE CONTACTS NEWLETTERS

210 Rue du Faubourg Saint-Antoine, 

75012 Paris

01 44 09 42 02
Le centre de formation

professionnelle des journalistes

Que recherchez-vous ?

EN EXTRANETFAQ

CENTRE DE FORMATION 
DES JOURNALISTES

JE SUIS CANDIDAT(E) JE VEUX RECRUTERJE SUIS DIPLÔMÉ(E)JE SUIS ÉTUDIANT(E)

Connect Spot it CFJ Lab Checkpoint 
charlieNOTRE PLATEFORME  

EMPLOI
NOTRE VEILLE  

TECHNOLOGIQUE
NOTRE ATELIER 

REPORTAGES À BERLIN 
L’ÉCOLE PRÉPA POST-BAC  

DES MÉTIERS  
DU NUMÉRIQUE

FORMATION NEWSADMISSION VIE ÉTUDIANTE ENTREPRISESL'ÉCOLE

UN DICTIONNAIRE DE RIME POUR 
LE RAP FRANÇAIS

LA MESSAGERIE DU FUTUR

A NEW DRONE THAT CAN  
DECOMPOSE AFTER ITS DELIVERY

NOTRE VEILLE 
TECHNOLOGIQUE

VISITE GUIDÉE
INTERACTIVE

DÉCOUVRIR  
D’AUTRES

PRODUCTIONS

NOM DU PROJET
Auteur
DATE

> RADIO

LES PRODUCTIONS ÉTUDIANTESLES PRODS

« Le journaliste ne peut prétendre avoir trouvé une fois pour toutes  

la vérité. Tous les jours, il part de nouveau à sa découverte. » JACQUES RICHET

DATE

Des vidéos CFJ sur le site 
de LCI
Des étudiants de 2e année du CFJ ont 

crée une série de vidéos pour le site 

internet de la chaîne LCI.

DATE

Portes Ouvertes 2017
Le CFJ ouvrira ses portes au public 

le samedi 21 janvier dès 13 heures. 

L’occasion de découvrir tous les re-

coins de l’école, et le quotidien de ses 

jeunes étudiants journalistes.

DATE

Les inscriptions au concours 
2017 sont ouvertes !

Vous pouvez désormais vous inscrire aux 

épreuves écrites du CFJ, jusqu’au 24 avril 

prochain.

ACTUALITÉS CETTE SEMAINE

PLUS D’ACTUALITÉS

MENTIONS LÉGALES  FOIRE AUX QUESTIONS PRESSE CONTACTS NEWLETTERS

210 Rue du Faubourg Saint-Antoine, 

75012 Paris

01 44 09 42 02
Le centre de formation

professionnelle des journalistes

Que recherchez-vous ?

EN EXTRANETFAQ

CENTRE DE FORMATION 
DES JOURNALISTES

JE SUIS CANDIDAT(E) JE VEUX RECRUTERJE SUIS DIPLÔMÉ(E)JE SUIS ÉTUDIANT(E)

Connect Spot it CFJ Lab Checkpoint 
charlieNOTRE PLATEFORME  

EMPLOI
NOTRE VEILLE  

TECHNOLOGIQUE
NOTRE ATELIER 

REPORTAGES À BERLIN 
L’ÉCOLE PRÉPA POST-BAC  

DES MÉTIERS  
DU NUMÉRIQUE

FORMATION NEWSADMISSION VIE ÉTUDIANTE ENTREPRISESL'ÉCOLE

UN DICTIONNAIRE DE RIME POUR 
LE RAP FRANÇAIS

LA MESSAGERIE DU FUTUR

A NEW DRONE THAT CAN  
DECOMPOSE AFTER ITS DELIVERY

NOTRE VEILLE 
TECHNOLOGIQUE

COMMENCER LA VISITE
INTERACTIVE

LES PRODS

TAXE D’APPRENTISSAGE
INVESTISSEZ DANS UNE 

ÉCOLE-LABORATOIRE
VIVANTE ET CRÉATIVE

DATE

Portes Ouvertes 2017
Le CFJ ouvrira ses portes au public le same-

di 21 janvier dès 13 heures. L’occasion de 

découvrir tous les recoins de l’école, et le 

quotidien de ses jeunes étudiants journa-

listes.

Actualités cette semaine

Manisfeste

Valeurs

Histoire

Statuts

Locaux

Alumni

FORMATION

ADMISSION

VIE ÉTUDIANTE

ENTREPRISES

NEWS

L'ÉCOLE

EN FR

FOIRE AUX QUESTIONS

EXTRANET

JE SUIS CANDIDAT(E)

JE VEUX RECRUTERJE SUIS DIPLOMÉ(E)

JE SUIS ÉTUDIANT(E)

FOIRE AUX QUESTIONS

PRESSE

CONTACTS

NEWSLETTER

MENTIONS LÉGALES

210 Rue du Faubourg Saint-Antoine, 

75012 Paris

01 44 09 42 02

  Nous trouver

Productions étudiantes

DÉCOUVRIR D’AUTRES
PRODUCTIONS

NOM DU PROJET
Auteur
DATE

> RADIO

LES PRODS

DATE

Portes Ouvertes 2017
Le CFJ ouvrira ses portes au public le same-

di 21 janvier dès 13 heures. L’occasion de 

découvrir tous les recoins de l’école, et le 

quotidien de ses jeunes étudiants journa-

listes.

Actualités cette semaine

JE SUIS CANDIDAT(E)

JE VEUX RECRUTERJE SUIS DIPLOMÉ(E)

JE SUIS ÉTUDIANT(E)

FOIRE AUX QUESTIONS

PRESSE

CONTACTS

NEWSLETTER

MENTIONS LÉGALES

210 Rue du Faubourg Saint-Antoine, 

75012 Paris

01 44 09 42 02

  Nous trouver

Format desktop
1280px * ∞px

Format tablette
1024px * ∞px

LES PRODS

Que recherchez-vous ?

EN EXTRANETFAQ

CENTRE DE FORMATION 
DES JOURNALISTES

Manisfeste

Valeurs

Histoire

Statuts

Locaux

Alumni

FORMATION NEWSADMISSION VIE ÉTUDIANTE ENTREPRISESL'ÉCOLE

MENTIONS LÉGALES  FOIRE AUX QUESTIONS PRESSE CONTACTS NEWLETTERS

210 Rue du Faubourg Saint-Antoine, 

75012 Paris

01 44 09 42 02
Le centre de formation

professionnelle des journalistes

Connect Spot it CFJ Lab Checkpoint 
charlieNOTRE PLATEFORME  

EMPLOI
NOTRE VEILLE  

TECHNOLOGIQUE
NOTRE ATELIER 

REPORTAGES À BERLIN 
L’ÉCOLE PRÉPA POST-BAC  

DES MÉTIERS  
DU NUMÉRIQUE

« Je ne crois  
que les histoires 
dont les témoins  
se feraient  
égorger. »

PASCAL

 UNE HISTOIRE
    ISSUE DE
    LA RÉSISTANCE

    Sous-partie

 GALERIE

 LES GRANDES
   DATES

 LES GLÉNANS

 LES ENFANTS  
   DE CERÇAY

L’HISTOIRE DE L’ÉCOLE
Une école issue de la Résistance

1945   1950   1960          1970          1980          1990         2000         2010            2017

Les grandes dates

Un pôle international

« La culture internationale des journalistes, à l’exception de celle des 
spécialistes des agences ou des services étrangers, nous est apparue très 
insuffisante. Nous avons voulu que la connaissance du monde extérieur  
et des langues qui permettent d’y pénétrer, fasse partie des préoccupa-
tions normales de ceux que nous formions. 

Là aussi, nous étions souvent à contre-courant, car le jeune Français 
reste hexagonal, même quand il voyage pendant ses vacances. La connais-
sance en profondeur des autres pays ou des autres continents ne lui est 
pas naturelle. Faire du Centre un pôle international, faciliter grâce à lui 
l’acquisition de la langue française et la compréhension de la France à des 
journalistes étrangers et garder avec eux des relations après leur retour 
dans leurs divers pays dans le monde, inciter les élèves à se tourner vers 
l’extérieur, ce fut aussi un des buts de nos efforts ».

Philippe Viannay, CFJ 40, publié à l’occasion du 40ème anniversaire du Centre.

Dès sa création, le CFJ s’est 
voulu relié à l’Europe et au 
monde. En 1954, des bourses 
ont permis aux étudiants de faire 
des voyages d’études pendant 
les vacances, en Allemagne 
fédérale et en Grande-Bretagne 
notamment. 

Par la suite, des promotions 
entières partiront en voyage de 
fin d’année en Irlande, au Liban, 
en Algérie, en Grèce… En sens 
inverse, des enseignants en jour-
nalisme et des journalistes étran-
gers défilent rue du Louvre. Des 
liens réguliers sont établis avec la 
School of Journalism de Colum-
bia University de New York, puis 
avec une dizaine d’établissements 
de formation professionnelle en 
Europe, Amérique, Afrique et 

“ Je crois 
avoir réussi 

à faire de 
la rue du 

Louvre  
un véritable 

carrefour 
pour la  

formation à 
l’informa-
tion inter-

nationale ”. 

L’ouverture à L’europe et au monde

Philippe Viannay,  
Du bon usage  
de la France,  

Editions Ramsay, 

Asie. Mais surtout, dès 1957, le 
CFJ va s’ouvrir aux étudiants et 
aux stagiaires étrangers, surtout 
aux Africains. Pendant une ving-
taine d’années, 10 à 20 élèves 
sortent chaque année du Centre 
après quinze mois de formation. 
En 1977, la section africaine du 
CFJ est supprimée, mais l’activité 
internationale n’en diminue pas 
pour autant. 

Des cours de perfectionnement 
prennent la relève et les stages 
individuels se multiplient. En 
vingt-cinq ans, le Centre Inter-
national de Journalisme accueille 
quelque 1700 stagiaires venus de 
104 pays. De 1965 à 1986, les 
enseignants du Centre réalisent 
des dizaines de formation ou de 
conseil à l’étranger. Enfin, le CFJ 

héberge à partir de 1974 
la rédaction la plus internationale 
du monde, « Journalistes en 
Europe ». 

Née d’une idée de José de 
Broucker, directeur de l’école à 
partir de 1972, cette fondation 
internationale a été l’œuvre de 
Philippe Viannay qui en restera 
l’animateur jusqu’à sa retraite. 
Elle offre à des journalistes venus 
du monde entier une bourse 
d’un an pour « apprendre 
l’Europe » qu’ils arpentent 
de long en large, revenant 
régulièrement rue du Louvre 
pour rédiger une revue bilingue, 
Europ. Un tour de force si l’on 
se souvient que le groupe d’une 
trentaine de membres comporte 
presqu’autant de nationalités.

Des étudiants africains  sur le terrain en reportage radio.

La promotion 1968 du CFJ en 
voyage en Tchécoslovaquie  

pendant le Printemps de Prague.

Manuel  Bridier (au fond au 
centre) en cours avec des 
étudiants africains.

Journalistes en Europe

« Une grande initiative a été la création du programme « Journalistes en Eu-
rope » en 1974. Certes ce programme, qui ne s’adresse pas à des étudiants mais 
à de jeunes journalistes ayant déjà au moins cinq ans d’expérience profession-
nelle, n’est pas de formation mais de perfectionnement. Certes, placé depuis 
1985 sous la responsabilité d’une fondation internationale de droit luxembour-
geois, il n’est pas un département du CFPJ, auquel il est cependant associé par 
convention. Il n’empêche que c’est à une idée du directeur du CFJ que j’étais 
alors que Hubert Beuve-Méry et Philippe Viannay ont réussi à donner forme.  
Et que c’est sur ce modèle que d’autres initiatives du CFJ ont été pensées et 
réalisées. « Journalistes en Europe », c’est une rédaction multicontinentale et 
multiculturelle d’une trentaine de journalistes (…) sélectionnés chaque année, 
parmi plus de deux cents candidatures, par un jury européen. 

Pendant neuf mois, cette rédaction, accompagnée par toute une équipe de 
consultants, enquête sur les Europes : des nations et de l’Union, des insti-
tutions et des sociétés, des cultures et des mœurs, etc. Elle rédige, met en 
pages et édite un périodique bilingue diffusé à 2500 exemplaires. Depuis 1974, 
589  journalistes de 89 pays des cinq continents ont vécu cette expérience. (…) 
L’annuaire des anciens de « Journalistes en Europe » est le vade-mecum d’un 
véritable réseau professionnel ».

José de Broucker, Mémoires pour un cinquantenaire, Anciens du CFJ, 1996.

« Des rencontres, il y en eut beaucoup, notamment Hubert Beuve-Méry, qui est 
resté pour moi un ami fidèle jusqu’à sa mort. Devant les jeunes, il quittait son 
air bougon, son œil s’allumait, il pouvait passer des heures avec eux. Attentif, 
passionné, par tous les contacts qu’il pouvait avoir, notamment avec les sta-
giaires de « Journalistes en Europe ». Je le vois encore écouter les aventures de 
l’une d’elles pendant son reportage sur le Polisario. (…) Des rencontres encore 
dont je garde un souvenir précieux et fort, celles du temps des « indépen-
dances », où les premiers stagiaires algériens et africains venaient au Centre 
apprendre un métier qu’ils ont eu tellement de peine à exercer dans leurs pays, 
souvent au péril de leur vie ».

Claire Richet, Mémoires pour un cinquantenaire, Anciens du CFJ, 1996.

Des rencontres sans frontières
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“A la découverte de la vérité”

Le concours d’entrée

« Le journaliste ne peut prétendre avoir trouvé une fois pour toutes 
la vérité. Tous les jours, il part de nouveau à sa découverte. Les idées 
préconçues ne doivent en aucun cas l’empêcher de faire son métier, ni 
prendre le pas sur la recherche de l’information. Au Centre de Forma-
tion des Journalistes, nous insistons autant sur le dynamisme technique 
que sur ce dynamisme de l’information, de la vérité. Mais pour que ce 
double effort ne reste pas vain, nous mettons l’accent sur les exigences 
de culture du journaliste. Non une culture générale sclérosée, mais une 
culture qui va s’amplifiant au fur et à mesure que l’on avance dans la vie 
et que l’on côtoie les événements ».

Jacques Richet, Les Feuillets du CFJ, bulletin interne du CFJ, 1953.

Né sous le signe de la résistance 
à l’oppression, de la liberté en 
général et de la liberté d’infor-
mation en particulier, le CFJ est, 
depuis sa création, un gage de 
rigueur et de responsabilité. 
Au-delà de la transmission de 
savoir-faire et de techniques, 
l’enseignement ne perd jamais 
de vue l’essentiel : le journaliste 
est un être libre qui remplit dans 
la société un rôle d’intermédia-
tion entre l’information et les 
citoyens. L’école transmet depuis 
sept décennies les valeurs fonda-
mentales et déontologiques de la 
profession : respect des faits, vé-
rification de l’information, liberté 
et honnêteté du commentaire, 
pratique systématique de la dis-
cipline du doute. Dès décembre 

Les vaLeurs et Les objectifs du centre
“ Notre 

espoir est 
qu’il reste 

à ceux  
qui sont 

passés rue 
du Louvre 

quelque 
chose de  

ce qui leur 
a été donné, 

au service 
de la presse 
et de la dé-
mocratie ”. 

1945, Philippe Viannay et Jacques 
Richet définissent dans une note 
de quatre pages les intentions 
de leur projet : « Au sein de la 
jeune élite de caractère que 
la Résistance a révélée, il se 
trouve un certain nombre de 
jeunes gens qui veulent faire du 
journalisme. (…) Pour cela, il est 
nécessaire qu’ils apprennent leur 
métier car ce qu’ils savent n’est 
qu’une technique de guerre. 
Apprenant leur métier, ajoutant 
à leur exceptionnelle valeur 
morale une grande compétence 
technique, ils seront pour le 
journalisme français un facteur 
important de renouveau. » 

Le CFJ définit son objectif en 
neuf mots : « le recrutement et 

la formation des journalistes ». 
Dans sa concision et sa simplicité, 
cette définition est moins ano-
dine qu’il n’y paraît. 

Philippe Viannay (à droite) et Claire Richet (à l’extrême gauche) à la tribune de la Sorbonne, lors du XXème anniversaire du CFJ.

Paul Delouvrier

La bibliothèque du CFJ, centre de documentation et carrefour des rencontres entre étudiants et professeurs, qui portent ensemble les valeurs de la profession.

« Notre première obsession concerna la finalité de 
la sélection d’entrée, le choix et la signification de 
ses diverses épreuves. Il ne s’agissait en aucun cas de 
juger si les candidats avaient été capables d’assi-
miler un programme et pouvaient le restituer à 
l’examen, mais de tenter de déceler des qualités de 
rigueur et de jugement, des capacités d’expression, 
la consistance d’un début de culture, quelle que soit 
sa nature. 

Il fallait juger aussi le sérieux d’un engagement. (…) 
Au terme d’épreuves diverses, complexes – condensé 
de textes, enquête sur le terrain, commentaire 
d’actualité, synthèse de dossier, entretien – complé-
tées d’une vérification des connaissances de base, 
une image se formait et, avec l’aide du jury, il fallait 
tenter de ne pas se tromper. Constamment pensée 
et remise en chantier, la sélection d’entrée nous est 
toujours apparue comme un acte essentiel. »

Claire Richet et Philippe Viannay, CFJ 40, revue du 
40ème anniversaire, 1986.

La presse et la démocratie
Fondateur et animateur de Défense de la France  
dès 1941, Philippe Viannay est bien placé pour savoir 
le rôle essentiel de la presse dans une démocratie. 
Dès la Libération, il va tirer les enseignements de 
cette période noire de l’histoire de France : « Nous 
avions pu mesurer durant les années de guerre (…) 
l’importance de l’indépendance d’esprit et de la 
culture pour ceux dont le métier est d’informer. 
Nous avions assisté aussi à l’effondrement moral  
de beaucoup de journalistes passés au service  
de la collaboration ».

Le scepticisme de la profession
« Former un journaliste ? En quinze leçons sans doute ? » Ces questions ironiques posées par Jérôme Gauthier dans le Canard enchaîné daté du 6 août 1958 
témoignent du scepticisme qui prévaut encore dans la presse française douze ans après la création du CFJ. La formule péremptoire : « Le journalisme ne s’apprend 
pas », nuancée dans le meilleur des cas en celle-ci : « Le journalisme s’apprend sur le tas », court encore dans les salles de rédaction. Léon Rollin, premier président 
du CFJ, a beau dire en 1953 : « Notre initiative recueillit immédiatement l’appui de tous les syndicats professionnels, ceux des patrons et ceux des journalistes », 
Raymond Manevy, son successeur, écrit : « Contrairement à ce qu’on peut imaginer, la naissance du CFJ ne fut pas saluée dans la profession avec beaucoup d’en-
thousiasme. Elle suscita plus de ricanements que d’approbations. (…) Que de fois nous a-t-on dit dans les salles de rédaction : Rochefort, Vallès, Séverine,  
Clémenceau ne sortaient pas d’une école de journalisme. (…) De toutes les batailles que nous avons menées, celle-là fut la plus pénible ».

Le recrutement s’effectue 
par une sélection d’entrée au 
Centre. Il ne s’agit pas seulement 
d’évaluer les qualités intellec-
tuelles et les connaissances d’un 
candidat, mais aussi et surtout 
ses aptitudes professionnelles et 
sa passion du métier. 

Malgré ses évolutions au fil des 
années, ce  concours d’entrée 
reste une constante incontour-
nable du CFJ. Quant à la forma-
tion, elle passe par la conception 
d’une pédagogie adaptée à ce 
métier et le recrutement d’un 
corps professoral compétent. 
Avec une exigence fondamen-
tale : le placement des étudiants 
dans les organes de presse à 
l’issue de leur scolarité.

Philippe Viannay, 
Du bon usage  

de la presse,  
Editions Ramsay.
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La révolution technologique

Les progrès foudroyants de l’informatique dans les années 1970 annon-
cent une véritable révolution dans les méthodes de travail des rédac-
tions. Louis Guéry et Roger Cotel seront parmi les premiers à anticiper 
les événements et à y préparer le CFPJ. En 1977, Louis Guéry décrit en 
détail un journal de 1990 dans Les Fiches du CFPJ : 

« Au siège d’un quotidien, c’est vers la salle des ordinateurs que tout 
converge et c’est d’elle que tout repart. Le système informatique est de-
venu le centre nerveux du journal. (…) Presse-fiction, penseront certains. 
A ces sceptiques, nous donnons rendez-vous dans quelque dix ans… » 

Les dix ans se sont écoulés et la prévision largement confirmée. Les uns 
après les autres, les journaux font leur mue. En attendant, Roger Cotel 
installe au Centre une salle de rédaction informatique qui ne désemplit 
pas et où les élèves réalisent désormais leurs journaux-écoles.

En presse écrite, la plus impor-
tante des innovations est la créa-
tion du journal-école, CFJ Infor-
mation, dont le premier numéro 
paraît le 28 octobre 1961. 

C’est d’abord une seule 
feuille grand format, imprimée 
recto-verso. Chaque quinzaine, 
les élèves de second année 
deviennent l’équipe rédaction-
nelle d’un journal quotidien sous 
la responsabilité de Jean Sonkin, 
journaliste au Parisien Libéré. 
Cinq ans plus tard, le 26 avril 
1966, paraît le premier hebdo-
madaire-école , intitulé Sept Jours. 

“ Le journa-
liste remplit 
une fonction 
bien précise : 

ni justicier,  
ni prédi- 

cateur, ni  
missionnaire, 
ni propagan-

diste, il dit  
ce qu’il voit  

et ce qu’il 
comprend ”

Le déveLoppement des spéciaLisations

Philippe Viannay,  
Du bon usage  
de la France,  

Editions Ramsay.

Ces publications, complétées 
plus tard par Les Cahiers d’histoire 
et différents hors-séries, sont 
désormais les temps forts d’un 
apprentissage au plus près de la 
pratique professionnelle. Outre 
les formations de base journa-
listiques, les cours de culture 
générale et les cours de langues, 
le CFJ crée progressivement des 
spécialisations qui sont propo-
sées en option aux étudiants. 

Déjà enseigné par modules, un 
cours de secrétariat de rédaction 
(édition des textes et des 
photos, mise en page, techniques 

de fabrication) est créé en 1964, 
animé par Louis Guéry puis Max 
Dejour. Jusque-là uniquement 
consacré à la presse écrite, le 
programme s’ouvre peu à peu 
aux autres médias. 

En 1962, l’école crée une spécia-
lisation au journalisme de radio, 
animée par Georges Fillioud, 
Claude Guillaumin et Robert 
Namias. En 1972, l’école ouvre 
une spécialisation au journalisme 
de télévision, sous la respon-
sabilité de Philippe Tallois puis 
d’Edouard Guibert, qui aboutira 
douze ans plus tard à la forma-
tion de Journalistes reporteurs 
d’images (JRI), sous la conduite 
de Pierre Anxolabéhere. Bien 
plus tard, en 2000, l’école crée 
une spécialisation au journalisme 
multimédia. Entre temps, une 
révolution technologique a bou-
leversé la presse et le CFJ s’y est 
adapté progressivement. Finis les 
crayons, les stylos et les machines 
à écrire, place aux ordinateurs ! 
Un système rédactionnel 

Pierre Anxo (assis au centre) sur le terrain avec les premiers reporters d’images formés par le CFJ.

Jean Sonkin en conférence de rédaction  
du journal-école.

Louis Guéry  (au centre, entouré d’étudiants) au 
marbre du journal-école à l’imprimerie Seguin.

Le premier studio 
radio du CFJ.

« Une »  
de CFJ-Information  
daté du samedi 23 
novembre 1963.

En décembre 1960, à l’occasion d’un débat qui réunit, autour de Georges 
Fillioud, les professionnels de la radio pour définir le profil du journaliste de 
radio, voici la conclusion de Jean Gorini, directeur général adjoint d’Europe 
1, à laquelle le CFJ a totalement adhéré : « L’on doit d’abord être journaliste, 
et ensuite seulement journaliste radio. Il n’y a qu’un seul journalisme, quelle 
que soit la technique utilisée… Apprenez à vos jeunes gens que le journalisme 
parlé, comme le journaliste écrit, n’est rien s’il n’est pas un journalisme élaboré, 
travaillé, précis. Informer, c’est exercer une fonction sociale majeure, sérieuse, 
éminemment responsable. Laissons le cabotinage aux cabotins ! » 
Et Georges Fillioud de rappeler cette formule : « D’un bon journaliste nous 
ferons en peu de temps un homme de radio ; mais nous ne pouvons fabriquer,  
à partir d’une « bête à micro », un professionnel de l’information ».

« C’était le 22 novembre 1963. Comme chaque vendredi, les étudiants de seconde année préparent un journal-école. Juste avant 
la conférence de rédaction de 20heures, la nouvelle de l’attentat contre John Kennedy, le président des Etats-Unis, vient de 
tomber mais les élèves ne le savent pas encore. Ils n’ont ni écouté la radio, ni regardé les dépêches d’agence. Jean Sonkin et Louis 
Guéry, qui encadrent ce journal-école, décident de ne rien dire. 

La réunion commence, les chefs de service sont interrogés à tour de rôle : « Politique intérieure ? Politique étrangère ? Informa-
tions générales ? Rien de particulier ? » « Non, rien de sensationnel… », répondent les étudiants. « Rien de bien sensationnel ?  
Et l’assassinat de Kennedy, c’est sans intérêt peut-être ? », explose Jean Sonkin. Après un « savon » bien mérité, tout le monde  
se met au travail et le journal est bouclé à minuit et demie, avec un retard de 30 minutes sur l’horaire habituel…»

Louis Guéry, Mémoires pour un cinquantenaire, 1996.
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informatisé est mis en place dès 
1984, dirigé par Roger Cotel. 
Avant que, deux décennies plus 
tard, le tout-numérique s’impose 
à l’école comme dans tous les 
médias.

“Il n’y a qu’un journalisme!”

“Kennedy assassiné”
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1960

Le centre s’installe 29 rue du Louvre, 75002 Paris. 

Lorem ipsum d molo quid quaestrum enimusda even-

dis cipsam eseceptas asperep eruntisque si doloria 

simagnam dolutec epeliqui di iduntem quaesequias 

mod queHactam et pon dercermiu vente o tabes ilia 

remus.

Ed molo quid quaestrum enimusda evendis cipsam 

eseceptas asperep eruntisque si doloria simagnam 

dolutec epeliqui di iduntem quaesequias mod que-

Hactam et pon dercermiu vente o tabes ilia remus 

cultusquo Cupiorent, C. Aperide muspiem pulissa 

viviris me imisus etiam dii fatque cred rem hos cii st 

caper horarterem ipio, Catque fur in re, tus paribut 

obus? Edem opos nium, con voltum te remuscii ilis. 

Habunte confest erferidet Ucto egerferfex mus.Eli-

natque conicior aucit verebut acipsente ad furi tusa 

dum pri sedere, nost aberdi, ur issum deatus, di, 

ublis se nos loctude rditurnum terideorur prideo, C. 

Ucto egerferfex mus.Elinatque conicior aucit verebut 

acipsente ad conscerunum, perit id nons et Cato  

Catum teripio vid controrem. At inte, quam ingulique 

ublis se nos loctude rditurnum terideorur prideo.

Sous-partie
Ed molo quid quaestrum enimusda evendis cipsam 

eseceptas asperep eruntisque si doloria simagnam 

dolutec epeliqui di iduntem quaesequias mod que-

Hactam et pon dercermiu vente o tabes ilia remus 

cultusquo Cupiorent, C. Aperide muspiem pulissa 

viviris me imisus etiam dii fatque cred rem hos cii st 

caper horarterem ipio, Catque fur in re, tus paribut 

obus? Edem opos nium, con voltum te remuscii ilis. 

Habunte confest erferidet furi tusa dum pri sedere, 

nost aberdi, ur issum deatus

Ed molo quid quaestrum enimusda evendis cipsam 

eseceptas asperep eruntisque si doloria simagnam 

dolutec epeliqui di iduntem quaesequias mod que-

Hactam et pon dercermiu vente o tabes ilia remus 

cultusquo Cupiorent, C. Aperide muspiem pulissa 

viviris me imisus etiam dii fatque cred rem hos cii st 

caper horarterem ipio, Catque fur in re, tus paribut 

obus? Edem opos nium, con voltum te remuscii ilis. 

uspiem pulissa viviris me imisus etiam dii fatque cred 

rem hos cii st caper horarterem ipio furi tusa dum pri 

sedere, nost aberdi, ur issum deatus

d molo quid quaestrum enimusda evendis cipsam eseceptas asperep eruntisque si doloria simagnam dolu-

tec epeliqui di iduntem quaesequias mod queHactam et pon dercermiu vente o tabes ilia remus cultusquo 

Cupiorent, C. Aperide muspiem pulissa viviris me imisus etiam dii fatque cred rem hos cii st caper horarte-

rem ipio, Catque fur in re, tus paribut obus? Edem opos nium, con voltum te remuscii ilis. Habunte confest 

erferidet furi tusa dum pri sedere, nost aberdi, ur issum deatus

Ed molo quid quaestrum enimusda evendis cipsam eseceptas asperep eruntisque si doloria simagnam dolu-

tec epeliqui di iduntem quaesequias mod queHactam et pon dercermiu vente o tabes ilia remus cultusquo 

Cupiorent, C. Aperide muspiem pulissa viviris me imisus etiam dii fatque cred rem hos cii st caper horarte-

rem ipio, Catque fur in re, tus paribut obus? Edem opos nium, con voltum te remuscii ilis. uspiem pulissa 

viviris me imisus etiam dii fatque cred rem hos cii st caper horarterem ipio furi tusa dum pri sedere, nost 

aberdi, ur issum deatus

Henri DesjoyeauxHélène Viannay

Hélène Viannay marque profondément le 
Centre nautique des Glénans de son empreinte. 
après la seconde guerre mondiale, qu’elle a 
traversée avec Philippe Viannay (cf. Défense 
de la France / Résistance), elle initie avec lui 
l’aventure de cette école de voile et gère le 
quotidien de l’association durant plusieurs 
décennies. 

C’est elle qui organise les activités à ses débuts 
en s’appuyant sur le bénévolat. elle aussi qui 
« pense » la vie sur les îles et ses effets béné-
fiques sur les stagiaires. elle sait galvaniser ses 
troupes. elle est convaincue que la confiance et 
l’exigence sont les piliers de la responsabilité. 
Femme de réflexion et d’action, analysant avec 

perspicacité les idées foisonnantes de Philippe, elle choisit avec soin les 
hommes et les femmes à qui elle confie les missions. 

Lorsque que Philippe Viannay prend du recul pour se lancer dans d’autres  
projets, elle devient déléguée générale des Glénans de 1959 à 1979. 
elle restera comme la véritable colonne vertébrale de l’association. en 
1991, elle participe à la création du Prix Philippe Viannay-Défense de la 
France qui récompense chaque année un ou des ouvrages portant sur la 
résistance au nazisme en France ou en europe.
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e la découverte des îles glénan
Philippe 
Viannay 
rêvait de 
faire des 
Glénans 
une cité  

interna- 
tionale  

de la mer 
et de créer 

“ des  
équipages 
de nations 
mêlées qui 

seraient 
l’armada 

des  
jeunesses 

du  
monde ”

A l’automne 1946, Philippe et 
Hélène Viannay passent quelques 
semaines près de Concarneau 
(Finistère). Philippe décide 
aussitôt d’apprendre à naviguer. 
Des pêcheurs sont ses premiers 
guides et, très rapidement, il 
se prend à rêver de bateau, de 
croisière et même de tour du 

monde. Au printemps 1947, 
il acquiert un petit canot à 
misaine qu’il rebaptise le Rebelle 
et commence à sillonner les 
environs. Accompagné d’Hélène, 
il découvre l’archipel de Glénan 
et ils tombent tous les deux sous 
le charme de ces îles.  
Ils décident aussitôt de faire 

Le Rebelle, voilier sur lequel Philippe et Hélène Viannay apprennent à naviguer en 1947.

Philippe Viannay, la mer en partage.

Un Argonaute, petit quillard de 3,80m qui constitue la première flottille.

Garçons et filles sur un même bateau
« L’année 1949 fut une année de transition. La famille Bolloré n’avait pas sou-
haité nous garder sur le Loc’h. j’en ai su depuis les vraies raisons par Gwenaël 
Bolloré. il m’était proche parce que, sous l’occupation, il avait rejoint à seize 
ans l’angleterre en canot pour s’engager dans les commandos et qu’il parta-
geait avec nous l’amour de l’archipel. une grand-mère avait été choquée que 
nous rassemblions sur la même île garçons et filles. Pour la Bretagne en tout 
cas, nous étions en ce domaine des précurseurs et la grand-mère ne fut pas la 
seule personne scandalisée, surtout quand les croisières commencèrent et qu’il 
fut évident que les équipages étaient mixtes ».

Philippe Viannay, Du bon usage de la France, editions Ramsay.

né en 1919, Henri Desjoyeaux rencontre Phi-
lippe Viannay dans le maquis de seine-et-oise à la 
fin de la seconde guerre mondiale. en 1946, à la 
demande de ce dernier, il prend en charge l’anima-
tion de la maison cantonnière de l’iseran, s’ap-
puyant sur son expérience de l’encadrement des 
jeunes et sa connaissance de la montagne. 

en 1947, il participe à la création du Centre 
nautique des Glénans, dont  il devient le premier 
moniteur bénévole et le responsable des voiliers, 
tout en apprenant la voile « sur le tas ». il assure 
l’encadrement de l’école jusqu’en 1952. 

après avoir navigué sur les argonaute, il parti-
cipe à l’essai du Vaurien. Plus tard, il skippe en 
croisière les cotres, et surtout la sereine. Dans 

les années 1960, il embarque encore régulièrement sur le Glénan pour courir 
le Fasnet. Particulièrement doué et pédagogue, il a contribué activement au 
développement du Centre nautique des Glénans. Henri Desjoyeaux est mort le 
26 décembre 2011.

partager leur engouement aux 
jeunes du Centre de formation 
internationale.

A Paris, Philippe Viannay remue 
terre et ciel. La famille Boloré, 
propriétaire de l’île du Loc’h, 
une des îles Glénan, accepte 
l’installation provisoire d’un 
centre de plein air. Près de 120 
jeunes viennent y passer deux 
semaines cet été-là. Tous sont 
des anciens de la Résistance ou 
des Forces Françaises Libres, 
enfants de déportés ou dépor-
tés eux-mêmes. Sans programme 
établi, ils jouent aux cartes, au 
volley, au ping-pong, organisent 
des concours de natation ou 
des représentations théâtrales, 
accompagnent les pêcheurs de 
Raguenez, notamment la famille 
Ollivier. Ils naviguent un peu pour 
se ravitailler à Concarneau mais, 
en fait, il y a peu de voile à l’île 
du Loc’h jusqu’à l’arrivée d’Henri 
Desjoyeaux.
Pour Philippe Viannay, l’appren-
tissage de la mer ne saurait se 
résumer à quelques stages sur 
une île. Constatant les insuffi-
sances du Rebelle, il commande 
la construction d’un voilier de 
12,50m à un chantier de Pont-
Aven, dirigé par Jean Laurent et 
Maurice Derrien, sur les plans 
de l’architecte Dervin. Faute 
de fonds, le projet est inter-

rompu et la Sereine ne sera mis 
à flot qu’en 1952. Avec Henri 
Desjoyaux comme chef de bord, 
le voilier sera intégré à la flotte 
des Glénans qui comprend alors 
huit Argonaute, petit quillard de 
3,80m.

En 1948, 180 stagiaires se succè-
dent au Loc’h. Henri Desjoyeaux 
commence à organiser l’ensei-
gnement de la voile et la flottille 
des Glénans est renforcée par 
quelques unités légères. En cours 
d’été, la Famille Olivier décident 
de quitter l’île. Leur départ force 
les participants à prendre leur 
séjour en main et quelques per-
sonnalités émergent du groupe, 
dont Jean-Paul Delhumeau, 
André Gomis et Armelle Jobelin.
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Les Glénans

Lorem ipsum dolor sit amet, consec-

tetur adipiscing elit. Sed non risus. 

Suspendisse lectus tortor, dignissim 

sit amet, adipiscing nec, ultricies sed, 

dolor ras elementum ultrices diam 

ae ultricies sed.

Philippe Viannay, visionnaire

philippe viannay
rebelle et visionnaire

Résistance / Défense de la France 
Centre de Formation des Journalistes
Centre nautique des Glénans

1917-1986
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Les enfants  
de Cerçay« Lorem ipsum dolor sit amet, 

consectetur adipiscing elit. Sed non 

risus. Suspendisse lectus tortor, 

dignissim sit amet, adipiscing nec, 

tum ultrices diam. Maecenas ligula 

massa, varius a, semper congue.

LIRE PLUS

H O M E   >   L ’ É C O L E   >  H I S T O I R E

H O M E   >   L ’ É C O L E   >  H I S T O I R E

L’HISTOIRE DE L’ÉCOLE
Une école issue de la Résistance
Ed molo quid quaestrum enimusda evendis cipsam eseceptas asperep eruntisque si doloria simagnam dolu-

tec epeliqui di iduntem quaesequias mod queHactam et pon dercermiu vente o tabes ilia remus cultusquo 

Cupiorent, C. Aperide muspiem pulissa viviris me imisus etiam dii fatque cred rem hos cii st caper horarte-

rem ipio, Catque fur in re, tus paribut obus? Edem opos nium, con voltum te remuscii ilis. Habunte confest 

erferidet furi tusa dum pri sedere, nost aberdi, ur issum deatus, di, ublis se nos loctude rditurnum terideorur 

prideo, C. Ucto egerferfex mus.Elinatque conicior aucit verebut acipsente ad conscerunum, perit id nons et 

Cato Catum teripio vid controrem. At inte, quam ingulique nes?

 UNE HISTOIRE ISSUE
    DE LA RÉSISTANCE
 Sous-partie

 GALERIE

 LES GRANDES DATES

 LES GLÉNANS

 LES ENFANTS DE CERÇAY

Les Glénans

Ed molo quid quaestrum enimusda 

evendis cipsam eseceptas asperep 

eruntisque si doloria simagnam 

dolutec epeliqui di iduntem quae-

sequias mod queHactam et pon 

dercermiu vente o tabes ilia remus 

cultusquo Cupiorent, C. Aperide 

muspiem pulissa viviris me imisus.

Les enfants de Cerçay

Ed molo quid quaestrum enimusda 

evendis cipsam eseceptas asperep 

eruntisque si doloria simagnam 

dolutec epeliqui di iduntem quae-

sequias mod queHactam et pon 

dercermiu vente o tabes ilia remus 

cultusquo Cupiorent, C. Aperide 

muspiem pulissa viviris me imisus.

Henri DesjoyeauxHélène Viannay

Hélène Viannay marque profondément le 
Centre nautique des Glénans de son empreinte. 
après la seconde guerre mondiale, qu’elle a 
traversée avec Philippe Viannay (cf. Défense 
de la France / Résistance), elle initie avec lui 
l’aventure de cette école de voile et gère le 
quotidien de l’association durant plusieurs 
décennies. 

C’est elle qui organise les activités à ses débuts 
en s’appuyant sur le bénévolat. elle aussi qui 
« pense » la vie sur les îles et ses effets béné-
fiques sur les stagiaires. elle sait galvaniser ses 
troupes. elle est convaincue que la confiance et 
l’exigence sont les piliers de la responsabilité. 
Femme de réflexion et d’action, analysant avec 

perspicacité les idées foisonnantes de Philippe, elle choisit avec soin les 
hommes et les femmes à qui elle confie les missions. 

Lorsque que Philippe Viannay prend du recul pour se lancer dans d’autres  
projets, elle devient déléguée générale des Glénans de 1959 à 1979. 
elle restera comme la véritable colonne vertébrale de l’association. en 
1991, elle participe à la création du Prix Philippe Viannay-Défense de la 
France qui récompense chaque année un ou des ouvrages portant sur la 
résistance au nazisme en France ou en europe.
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e la découverte des îles glénan
Philippe 
Viannay 
rêvait de 
faire des 
Glénans 
une cité  

interna- 
tionale  

de la mer 
et de créer 

“ des  
équipages 
de nations 
mêlées qui 

seraient 
l’armada 

des  
jeunesses 

du  
monde ”

A l’automne 1946, Philippe et 
Hélène Viannay passent quelques 
semaines près de Concarneau 
(Finistère). Philippe décide 
aussitôt d’apprendre à naviguer. 
Des pêcheurs sont ses premiers 
guides et, très rapidement, il 
se prend à rêver de bateau, de 
croisière et même de tour du 

monde. Au printemps 1947, 
il acquiert un petit canot à 
misaine qu’il rebaptise le Rebelle 
et commence à sillonner les 
environs. Accompagné d’Hélène, 
il découvre l’archipel de Glénan 
et ils tombent tous les deux sous 
le charme de ces îles.  
Ils décident aussitôt de faire 

Le Rebelle, voilier sur lequel Philippe et Hélène Viannay apprennent à naviguer en 1947.

Philippe Viannay, la mer en partage.

Un Argonaute, petit quillard de 3,80m qui constitue la première flottille.

Garçons et filles sur un même bateau
« L’année 1949 fut une année de transition. La famille Bolloré n’avait pas sou-
haité nous garder sur le Loc’h. j’en ai su depuis les vraies raisons par Gwenaël 
Bolloré. il m’était proche parce que, sous l’occupation, il avait rejoint à seize 
ans l’angleterre en canot pour s’engager dans les commandos et qu’il parta-
geait avec nous l’amour de l’archipel. une grand-mère avait été choquée que 
nous rassemblions sur la même île garçons et filles. Pour la Bretagne en tout 
cas, nous étions en ce domaine des précurseurs et la grand-mère ne fut pas la 
seule personne scandalisée, surtout quand les croisières commencèrent et qu’il 
fut évident que les équipages étaient mixtes ».

Philippe Viannay, Du bon usage de la France, editions Ramsay.

né en 1919, Henri Desjoyeaux rencontre Phi-
lippe Viannay dans le maquis de seine-et-oise à la 
fin de la seconde guerre mondiale. en 1946, à la 
demande de ce dernier, il prend en charge l’anima-
tion de la maison cantonnière de l’iseran, s’ap-
puyant sur son expérience de l’encadrement des 
jeunes et sa connaissance de la montagne. 

en 1947, il participe à la création du Centre 
nautique des Glénans, dont  il devient le premier 
moniteur bénévole et le responsable des voiliers, 
tout en apprenant la voile « sur le tas ». il assure 
l’encadrement de l’école jusqu’en 1952. 

après avoir navigué sur les argonaute, il parti-
cipe à l’essai du Vaurien. Plus tard, il skippe en 
croisière les cotres, et surtout la sereine. Dans 

les années 1960, il embarque encore régulièrement sur le Glénan pour courir 
le Fasnet. Particulièrement doué et pédagogue, il a contribué activement au 
développement du Centre nautique des Glénans. Henri Desjoyeaux est mort le 
26 décembre 2011.

partager leur engouement aux 
jeunes du Centre de formation 
internationale.

A Paris, Philippe Viannay remue 
terre et ciel. La famille Boloré, 
propriétaire de l’île du Loc’h, 
une des îles Glénan, accepte 
l’installation provisoire d’un 
centre de plein air. Près de 120 
jeunes viennent y passer deux 
semaines cet été-là. Tous sont 
des anciens de la Résistance ou 
des Forces Françaises Libres, 
enfants de déportés ou dépor-
tés eux-mêmes. Sans programme 
établi, ils jouent aux cartes, au 
volley, au ping-pong, organisent 
des concours de natation ou 
des représentations théâtrales, 
accompagnent les pêcheurs de 
Raguenez, notamment la famille 
Ollivier. Ils naviguent un peu pour 
se ravitailler à Concarneau mais, 
en fait, il y a peu de voile à l’île 
du Loc’h jusqu’à l’arrivée d’Henri 
Desjoyeaux.
Pour Philippe Viannay, l’appren-
tissage de la mer ne saurait se 
résumer à quelques stages sur 
une île. Constatant les insuffi-
sances du Rebelle, il commande 
la construction d’un voilier de 
12,50m à un chantier de Pont-
Aven, dirigé par Jean Laurent et 
Maurice Derrien, sur les plans 
de l’architecte Dervin. Faute 
de fonds, le projet est inter-

rompu et la Sereine ne sera mis 
à flot qu’en 1952. Avec Henri 
Desjoyaux comme chef de bord, 
le voilier sera intégré à la flotte 
des Glénans qui comprend alors 
huit Argonaute, petit quillard de 
3,80m.

En 1948, 180 stagiaires se succè-
dent au Loc’h. Henri Desjoyeaux 
commence à organiser l’ensei-
gnement de la voile et la flottille 
des Glénans est renforcée par 
quelques unités légères. En cours 
d’été, la Famille Olivier décident 
de quitter l’île. Leur départ force 
les participants à prendre leur 
séjour en main et quelques per-
sonnalités émergent du groupe, 
dont Jean-Paul Delhumeau, 
André Gomis et Armelle Jobelin.
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Henri DesjoyeauxHélène Viannay

Hélène Viannay marque profondément le 
Centre nautique des Glénans de son empreinte. 
après la seconde guerre mondiale, qu’elle a 
traversée avec Philippe Viannay (cf. Défense 
de la France / Résistance), elle initie avec lui 
l’aventure de cette école de voile et gère le 
quotidien de l’association durant plusieurs 
décennies. 

C’est elle qui organise les activités à ses débuts 
en s’appuyant sur le bénévolat. elle aussi qui 
« pense » la vie sur les îles et ses effets béné-
fiques sur les stagiaires. elle sait galvaniser ses 
troupes. elle est convaincue que la confiance et 
l’exigence sont les piliers de la responsabilité. 
Femme de réflexion et d’action, analysant avec 

perspicacité les idées foisonnantes de Philippe, elle choisit avec soin les 
hommes et les femmes à qui elle confie les missions. 

Lorsque que Philippe Viannay prend du recul pour se lancer dans d’autres  
projets, elle devient déléguée générale des Glénans de 1959 à 1979. 
elle restera comme la véritable colonne vertébrale de l’association. en 
1991, elle participe à la création du Prix Philippe Viannay-Défense de la 
France qui récompense chaque année un ou des ouvrages portant sur la 
résistance au nazisme en France ou en europe.
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e la découverte des îles glénan
Philippe 
Viannay 
rêvait de 
faire des 
Glénans 
une cité  

interna- 
tionale  

de la mer 
et de créer 

“ des  
équipages 
de nations 
mêlées qui 

seraient 
l’armada 

des  
jeunesses 

du  
monde ”

A l’automne 1946, Philippe et 
Hélène Viannay passent quelques 
semaines près de Concarneau 
(Finistère). Philippe décide 
aussitôt d’apprendre à naviguer. 
Des pêcheurs sont ses premiers 
guides et, très rapidement, il 
se prend à rêver de bateau, de 
croisière et même de tour du 

monde. Au printemps 1947, 
il acquiert un petit canot à 
misaine qu’il rebaptise le Rebelle 
et commence à sillonner les 
environs. Accompagné d’Hélène, 
il découvre l’archipel de Glénan 
et ils tombent tous les deux sous 
le charme de ces îles.  
Ils décident aussitôt de faire 

Le Rebelle, voilier sur lequel Philippe et Hélène Viannay apprennent à naviguer en 1947.

Philippe Viannay, la mer en partage.

Un Argonaute, petit quillard de 3,80m qui constitue la première flottille.

Garçons et filles sur un même bateau
« L’année 1949 fut une année de transition. La famille Bolloré n’avait pas sou-
haité nous garder sur le Loc’h. j’en ai su depuis les vraies raisons par Gwenaël 
Bolloré. il m’était proche parce que, sous l’occupation, il avait rejoint à seize 
ans l’angleterre en canot pour s’engager dans les commandos et qu’il parta-
geait avec nous l’amour de l’archipel. une grand-mère avait été choquée que 
nous rassemblions sur la même île garçons et filles. Pour la Bretagne en tout 
cas, nous étions en ce domaine des précurseurs et la grand-mère ne fut pas la 
seule personne scandalisée, surtout quand les croisières commencèrent et qu’il 
fut évident que les équipages étaient mixtes ».

Philippe Viannay, Du bon usage de la France, editions Ramsay.

né en 1919, Henri Desjoyeaux rencontre Phi-
lippe Viannay dans le maquis de seine-et-oise à la 
fin de la seconde guerre mondiale. en 1946, à la 
demande de ce dernier, il prend en charge l’anima-
tion de la maison cantonnière de l’iseran, s’ap-
puyant sur son expérience de l’encadrement des 
jeunes et sa connaissance de la montagne. 

en 1947, il participe à la création du Centre 
nautique des Glénans, dont  il devient le premier 
moniteur bénévole et le responsable des voiliers, 
tout en apprenant la voile « sur le tas ». il assure 
l’encadrement de l’école jusqu’en 1952. 

après avoir navigué sur les argonaute, il parti-
cipe à l’essai du Vaurien. Plus tard, il skippe en 
croisière les cotres, et surtout la sereine. Dans 

les années 1960, il embarque encore régulièrement sur le Glénan pour courir 
le Fasnet. Particulièrement doué et pédagogue, il a contribué activement au 
développement du Centre nautique des Glénans. Henri Desjoyeaux est mort le 
26 décembre 2011.

partager leur engouement aux 
jeunes du Centre de formation 
internationale.

A Paris, Philippe Viannay remue 
terre et ciel. La famille Boloré, 
propriétaire de l’île du Loc’h, 
une des îles Glénan, accepte 
l’installation provisoire d’un 
centre de plein air. Près de 120 
jeunes viennent y passer deux 
semaines cet été-là. Tous sont 
des anciens de la Résistance ou 
des Forces Françaises Libres, 
enfants de déportés ou dépor-
tés eux-mêmes. Sans programme 
établi, ils jouent aux cartes, au 
volley, au ping-pong, organisent 
des concours de natation ou 
des représentations théâtrales, 
accompagnent les pêcheurs de 
Raguenez, notamment la famille 
Ollivier. Ils naviguent un peu pour 
se ravitailler à Concarneau mais, 
en fait, il y a peu de voile à l’île 
du Loc’h jusqu’à l’arrivée d’Henri 
Desjoyeaux.
Pour Philippe Viannay, l’appren-
tissage de la mer ne saurait se 
résumer à quelques stages sur 
une île. Constatant les insuffi-
sances du Rebelle, il commande 
la construction d’un voilier de 
12,50m à un chantier de Pont-
Aven, dirigé par Jean Laurent et 
Maurice Derrien, sur les plans 
de l’architecte Dervin. Faute 
de fonds, le projet est inter-

rompu et la Sereine ne sera mis 
à flot qu’en 1952. Avec Henri 
Desjoyaux comme chef de bord, 
le voilier sera intégré à la flotte 
des Glénans qui comprend alors 
huit Argonaute, petit quillard de 
3,80m.

En 1948, 180 stagiaires se succè-
dent au Loc’h. Henri Desjoyeaux 
commence à organiser l’ensei-
gnement de la voile et la flottille 
des Glénans est renforcée par 
quelques unités légères. En cours 
d’été, la Famille Olivier décident 
de quitter l’île. Leur départ force 
les participants à prendre leur 
séjour en main et quelques per-
sonnalités émergent du groupe, 
dont Jean-Paul Delhumeau, 
André Gomis et Armelle Jobelin.
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Sous-partie
Ed molo quid quaestrum enimusda evendis cipsam eseceptas asperep eruntisque si doloria simagnam dolu-

tec epeliqui di iduntem quaesequias mod queHactam et pon dercermiu vente o tabes ilia remus cultusquo 

Cupiorent, C. Aperide muspiem pulissa viviris me imisus etiam dii fatque cred rem hos cii st caper horarte-

rem ipio, Catque fur in re, tus paribut obus? Edem opos nium, con voltum te remuscii ilis. Habunte confest 

erferidet furi tusa dum pri sedere, nost aberdi, ur issum deatus
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Ed molo quid quaestrum enimusda evendis cipsam eseceptas asperep eruntisque si 

doloria simagnam dolutec epeliqui di iduntem quaesequias mod queHactam et pon 

dercermiu vente o tabes ilia remus cultusquo Cupiorent, C. Aperide muspiem pulissa 

viviris me imisus etiam dii fatque cred rem hos cii st caper horarterem ipio, Catque 

fur in re, tus paribut obus? Edem opos nium, con voltum. C. Aperide

Aperide muspiem pulissa viviris me imisus etiam dii fatque cred rem hos cii st caper 

horarterem ipio, Catque fur in re, tus paribut obus? Edem opos nium, con voltum. 

C. Aperide Ed molo quid quaestrum enimusda evendis cipsam eseceptas asperep 

erunCatque fur in re, tus paribut obus? Edem opos nium, con voltum. C. Aperide

Un pôle international

« La culture internationale des journalistes, à l’exception de celle des 
spécialistes des agences ou des services étrangers, nous est apparue très 
insuffisante. Nous avons voulu que la connaissance du monde extérieur  
et des langues qui permettent d’y pénétrer, fasse partie des préoccupa-
tions normales de ceux que nous formions. 

Là aussi, nous étions souvent à contre-courant, car le jeune Français 
reste hexagonal, même quand il voyage pendant ses vacances. La connais-
sance en profondeur des autres pays ou des autres continents ne lui est 
pas naturelle. Faire du Centre un pôle international, faciliter grâce à lui 
l’acquisition de la langue française et la compréhension de la France à des 
journalistes étrangers et garder avec eux des relations après leur retour 
dans leurs divers pays dans le monde, inciter les élèves à se tourner vers 
l’extérieur, ce fut aussi un des buts de nos efforts ».

Philippe Viannay, CFJ 40, publié à l’occasion du 40ème anniversaire du Centre.

Dès sa création, le CFJ s’est 
voulu relié à l’Europe et au 
monde. En 1954, des bourses 
ont permis aux étudiants de faire 
des voyages d’études pendant 
les vacances, en Allemagne 
fédérale et en Grande-Bretagne 
notamment. 

Par la suite, des promotions 
entières partiront en voyage de 
fin d’année en Irlande, au Liban, 
en Algérie, en Grèce… En sens 
inverse, des enseignants en jour-
nalisme et des journalistes étran-
gers défilent rue du Louvre. Des 
liens réguliers sont établis avec la 
School of Journalism de Colum-
bia University de New York, puis 
avec une dizaine d’établissements 
de formation professionnelle en 
Europe, Amérique, Afrique et 

“ Je crois 
avoir réussi 

à faire de 
la rue du 

Louvre  
un véritable 

carrefour 
pour la  

formation à 
l’informa-
tion inter-

nationale ”. 

L’ouverture à L’europe et au monde

Philippe Viannay,  
Du bon usage  
de la France,  

Editions Ramsay, 

Asie. Mais surtout, dès 1957, le 
CFJ va s’ouvrir aux étudiants et 
aux stagiaires étrangers, surtout 
aux Africains. Pendant une ving-
taine d’années, 10 à 20 élèves 
sortent chaque année du Centre 
après quinze mois de formation. 
En 1977, la section africaine du 
CFJ est supprimée, mais l’activité 
internationale n’en diminue pas 
pour autant. 

Des cours de perfectionnement 
prennent la relève et les stages 
individuels se multiplient. En 
vingt-cinq ans, le Centre Inter-
national de Journalisme accueille 
quelque 1700 stagiaires venus de 
104 pays. De 1965 à 1986, les 
enseignants du Centre réalisent 
des dizaines de formation ou de 
conseil à l’étranger. Enfin, le CFJ 

héberge à partir de 1974 
la rédaction la plus internationale 
du monde, « Journalistes en 
Europe ». 

Née d’une idée de José de 
Broucker, directeur de l’école à 
partir de 1972, cette fondation 
internationale a été l’œuvre de 
Philippe Viannay qui en restera 
l’animateur jusqu’à sa retraite. 
Elle offre à des journalistes venus 
du monde entier une bourse 
d’un an pour « apprendre 
l’Europe » qu’ils arpentent 
de long en large, revenant 
régulièrement rue du Louvre 
pour rédiger une revue bilingue, 
Europ. Un tour de force si l’on 
se souvient que le groupe d’une 
trentaine de membres comporte 
presqu’autant de nationalités.

Des étudiants africains  sur le terrain en reportage radio.

La promotion 1968 du CFJ en 
voyage en Tchécoslovaquie  

pendant le Printemps de Prague.

Manuel  Bridier (au fond au 
centre) en cours avec des 
étudiants africains.

Journalistes en Europe

« Une grande initiative a été la création du programme « Journalistes en Eu-
rope » en 1974. Certes ce programme, qui ne s’adresse pas à des étudiants mais 
à de jeunes journalistes ayant déjà au moins cinq ans d’expérience profession-
nelle, n’est pas de formation mais de perfectionnement. Certes, placé depuis 
1985 sous la responsabilité d’une fondation internationale de droit luxembour-
geois, il n’est pas un département du CFPJ, auquel il est cependant associé par 
convention. Il n’empêche que c’est à une idée du directeur du CFJ que j’étais 
alors que Hubert Beuve-Méry et Philippe Viannay ont réussi à donner forme.  
Et que c’est sur ce modèle que d’autres initiatives du CFJ ont été pensées et 
réalisées. « Journalistes en Europe », c’est une rédaction multicontinentale et 
multiculturelle d’une trentaine de journalistes (…) sélectionnés chaque année, 
parmi plus de deux cents candidatures, par un jury européen. 

Pendant neuf mois, cette rédaction, accompagnée par toute une équipe de 
consultants, enquête sur les Europes : des nations et de l’Union, des insti-
tutions et des sociétés, des cultures et des mœurs, etc. Elle rédige, met en 
pages et édite un périodique bilingue diffusé à 2500 exemplaires. Depuis 1974, 
589  journalistes de 89 pays des cinq continents ont vécu cette expérience. (…) 
L’annuaire des anciens de « Journalistes en Europe » est le vade-mecum d’un 
véritable réseau professionnel ».

José de Broucker, Mémoires pour un cinquantenaire, Anciens du CFJ, 1996.

« Des rencontres, il y en eut beaucoup, notamment Hubert Beuve-Méry, qui est 
resté pour moi un ami fidèle jusqu’à sa mort. Devant les jeunes, il quittait son 
air bougon, son œil s’allumait, il pouvait passer des heures avec eux. Attentif, 
passionné, par tous les contacts qu’il pouvait avoir, notamment avec les sta-
giaires de « Journalistes en Europe ». Je le vois encore écouter les aventures de 
l’une d’elles pendant son reportage sur le Polisario. (…) Des rencontres encore 
dont je garde un souvenir précieux et fort, celles du temps des « indépen-
dances », où les premiers stagiaires algériens et africains venaient au Centre 
apprendre un métier qu’ils ont eu tellement de peine à exercer dans leurs pays, 
souvent au péril de leur vie ».

Claire Richet, Mémoires pour un cinquantenaire, Anciens du CFJ, 1996.

Des rencontres sans frontières
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“A la découverte de la vérité”

Le concours d’entrée

« Le journaliste ne peut prétendre avoir trouvé une fois pour toutes 
la vérité. Tous les jours, il part de nouveau à sa découverte. Les idées 
préconçues ne doivent en aucun cas l’empêcher de faire son métier, ni 
prendre le pas sur la recherche de l’information. Au Centre de Forma-
tion des Journalistes, nous insistons autant sur le dynamisme technique 
que sur ce dynamisme de l’information, de la vérité. Mais pour que ce 
double effort ne reste pas vain, nous mettons l’accent sur les exigences 
de culture du journaliste. Non une culture générale sclérosée, mais une 
culture qui va s’amplifiant au fur et à mesure que l’on avance dans la vie 
et que l’on côtoie les événements ».

Jacques Richet, Les Feuillets du CFJ, bulletin interne du CFJ, 1953.

Né sous le signe de la résistance 
à l’oppression, de la liberté en 
général et de la liberté d’infor-
mation en particulier, le CFJ est, 
depuis sa création, un gage de 
rigueur et de responsabilité. 
Au-delà de la transmission de 
savoir-faire et de techniques, 
l’enseignement ne perd jamais 
de vue l’essentiel : le journaliste 
est un être libre qui remplit dans 
la société un rôle d’intermédia-
tion entre l’information et les 
citoyens. L’école transmet depuis 
sept décennies les valeurs fonda-
mentales et déontologiques de la 
profession : respect des faits, vé-
rification de l’information, liberté 
et honnêteté du commentaire, 
pratique systématique de la dis-
cipline du doute. Dès décembre 

Les vaLeurs et Les objectifs du centre
“ Notre 

espoir est 
qu’il reste 

à ceux  
qui sont 

passés rue 
du Louvre 

quelque 
chose de  

ce qui leur 
a été donné, 

au service 
de la presse 
et de la dé-
mocratie ”. 

1945, Philippe Viannay et Jacques 
Richet définissent dans une note 
de quatre pages les intentions 
de leur projet : « Au sein de la 
jeune élite de caractère que 
la Résistance a révélée, il se 
trouve un certain nombre de 
jeunes gens qui veulent faire du 
journalisme. (…) Pour cela, il est 
nécessaire qu’ils apprennent leur 
métier car ce qu’ils savent n’est 
qu’une technique de guerre. 
Apprenant leur métier, ajoutant 
à leur exceptionnelle valeur 
morale une grande compétence 
technique, ils seront pour le 
journalisme français un facteur 
important de renouveau. » 

Le CFJ définit son objectif en 
neuf mots : « le recrutement et 

la formation des journalistes ». 
Dans sa concision et sa simplicité, 
cette définition est moins ano-
dine qu’il n’y paraît. 

Philippe Viannay (à droite) et Claire Richet (à l’extrême gauche) à la tribune de la Sorbonne, lors du XXème anniversaire du CFJ.

Paul Delouvrier

La bibliothèque du CFJ, centre de documentation et carrefour des rencontres entre étudiants et professeurs, qui portent ensemble les valeurs de la profession.

« Notre première obsession concerna la finalité de 
la sélection d’entrée, le choix et la signification de 
ses diverses épreuves. Il ne s’agissait en aucun cas de 
juger si les candidats avaient été capables d’assi-
miler un programme et pouvaient le restituer à 
l’examen, mais de tenter de déceler des qualités de 
rigueur et de jugement, des capacités d’expression, 
la consistance d’un début de culture, quelle que soit 
sa nature. 

Il fallait juger aussi le sérieux d’un engagement. (…) 
Au terme d’épreuves diverses, complexes – condensé 
de textes, enquête sur le terrain, commentaire 
d’actualité, synthèse de dossier, entretien – complé-
tées d’une vérification des connaissances de base, 
une image se formait et, avec l’aide du jury, il fallait 
tenter de ne pas se tromper. Constamment pensée 
et remise en chantier, la sélection d’entrée nous est 
toujours apparue comme un acte essentiel. »

Claire Richet et Philippe Viannay, CFJ 40, revue du 
40ème anniversaire, 1986.

La presse et la démocratie
Fondateur et animateur de Défense de la France  
dès 1941, Philippe Viannay est bien placé pour savoir 
le rôle essentiel de la presse dans une démocratie. 
Dès la Libération, il va tirer les enseignements de 
cette période noire de l’histoire de France : « Nous 
avions pu mesurer durant les années de guerre (…) 
l’importance de l’indépendance d’esprit et de la 
culture pour ceux dont le métier est d’informer. 
Nous avions assisté aussi à l’effondrement moral  
de beaucoup de journalistes passés au service  
de la collaboration ».

Le scepticisme de la profession
« Former un journaliste ? En quinze leçons sans doute ? » Ces questions ironiques posées par Jérôme Gauthier dans le Canard enchaîné daté du 6 août 1958 
témoignent du scepticisme qui prévaut encore dans la presse française douze ans après la création du CFJ. La formule péremptoire : « Le journalisme ne s’apprend 
pas », nuancée dans le meilleur des cas en celle-ci : « Le journalisme s’apprend sur le tas », court encore dans les salles de rédaction. Léon Rollin, premier président 
du CFJ, a beau dire en 1953 : « Notre initiative recueillit immédiatement l’appui de tous les syndicats professionnels, ceux des patrons et ceux des journalistes », 
Raymond Manevy, son successeur, écrit : « Contrairement à ce qu’on peut imaginer, la naissance du CFJ ne fut pas saluée dans la profession avec beaucoup d’en-
thousiasme. Elle suscita plus de ricanements que d’approbations. (…) Que de fois nous a-t-on dit dans les salles de rédaction : Rochefort, Vallès, Séverine,  
Clémenceau ne sortaient pas d’une école de journalisme. (…) De toutes les batailles que nous avons menées, celle-là fut la plus pénible ».

Le recrutement s’effectue 
par une sélection d’entrée au 
Centre. Il ne s’agit pas seulement 
d’évaluer les qualités intellec-
tuelles et les connaissances d’un 
candidat, mais aussi et surtout 
ses aptitudes professionnelles et 
sa passion du métier. 

Malgré ses évolutions au fil des 
années, ce  concours d’entrée 
reste une constante incontour-
nable du CFJ. Quant à la forma-
tion, elle passe par la conception 
d’une pédagogie adaptée à ce 
métier et le recrutement d’un 
corps professoral compétent. 
Avec une exigence fondamen-
tale : le placement des étudiants 
dans les organes de presse à 
l’issue de leur scolarité.

Philippe Viannay, 
Du bon usage  

de la presse,  
Editions Ramsay.
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La révolution technologique

Les progrès foudroyants de l’informatique dans les années 1970 annon-
cent une véritable révolution dans les méthodes de travail des rédac-
tions. Louis Guéry et Roger Cotel seront parmi les premiers à anticiper 
les événements et à y préparer le CFPJ. En 1977, Louis Guéry décrit en 
détail un journal de 1990 dans Les Fiches du CFPJ : 

« Au siège d’un quotidien, c’est vers la salle des ordinateurs que tout 
converge et c’est d’elle que tout repart. Le système informatique est de-
venu le centre nerveux du journal. (…) Presse-fiction, penseront certains. 
A ces sceptiques, nous donnons rendez-vous dans quelque dix ans… » 

Les dix ans se sont écoulés et la prévision largement confirmée. Les uns 
après les autres, les journaux font leur mue. En attendant, Roger Cotel 
installe au Centre une salle de rédaction informatique qui ne désemplit 
pas et où les élèves réalisent désormais leurs journaux-écoles.

En presse écrite, la plus impor-
tante des innovations est la créa-
tion du journal-école, CFJ Infor-
mation, dont le premier numéro 
paraît le 28 octobre 1961. 

C’est d’abord une seule 
feuille grand format, imprimée 
recto-verso. Chaque quinzaine, 
les élèves de second année 
deviennent l’équipe rédaction-
nelle d’un journal quotidien sous 
la responsabilité de Jean Sonkin, 
journaliste au Parisien Libéré. 
Cinq ans plus tard, le 26 avril 
1966, paraît le premier hebdo-
madaire-école , intitulé Sept Jours. 

“ Le journa-
liste remplit 
une fonction 
bien précise : 

ni justicier,  
ni prédi- 

cateur, ni  
missionnaire, 
ni propagan-

diste, il dit  
ce qu’il voit  

et ce qu’il 
comprend ”

Le déveLoppement des spéciaLisations

Philippe Viannay,  
Du bon usage  
de la France,  

Editions Ramsay.

Ces publications, complétées 
plus tard par Les Cahiers d’histoire 
et différents hors-séries, sont 
désormais les temps forts d’un 
apprentissage au plus près de la 
pratique professionnelle. Outre 
les formations de base journa-
listiques, les cours de culture 
générale et les cours de langues, 
le CFJ crée progressivement des 
spécialisations qui sont propo-
sées en option aux étudiants. 

Déjà enseigné par modules, un 
cours de secrétariat de rédaction 
(édition des textes et des 
photos, mise en page, techniques 

de fabrication) est créé en 1964, 
animé par Louis Guéry puis Max 
Dejour. Jusque-là uniquement 
consacré à la presse écrite, le 
programme s’ouvre peu à peu 
aux autres médias. 

En 1962, l’école crée une spécia-
lisation au journalisme de radio, 
animée par Georges Fillioud, 
Claude Guillaumin et Robert 
Namias. En 1972, l’école ouvre 
une spécialisation au journalisme 
de télévision, sous la respon-
sabilité de Philippe Tallois puis 
d’Edouard Guibert, qui aboutira 
douze ans plus tard à la forma-
tion de Journalistes reporteurs 
d’images (JRI), sous la conduite 
de Pierre Anxolabéhere. Bien 
plus tard, en 2000, l’école crée 
une spécialisation au journalisme 
multimédia. Entre temps, une 
révolution technologique a bou-
leversé la presse et le CFJ s’y est 
adapté progressivement. Finis les 
crayons, les stylos et les machines 
à écrire, place aux ordinateurs ! 
Un système rédactionnel 

Pierre Anxo (assis au centre) sur le terrain avec les premiers reporters d’images formés par le CFJ.

Jean Sonkin en conférence de rédaction  
du journal-école.

Louis Guéry  (au centre, entouré d’étudiants) au 
marbre du journal-école à l’imprimerie Seguin.

Le premier studio 
radio du CFJ.

« Une »  
de CFJ-Information  
daté du samedi 23 
novembre 1963.

En décembre 1960, à l’occasion d’un débat qui réunit, autour de Georges 
Fillioud, les professionnels de la radio pour définir le profil du journaliste de 
radio, voici la conclusion de Jean Gorini, directeur général adjoint d’Europe 
1, à laquelle le CFJ a totalement adhéré : « L’on doit d’abord être journaliste, 
et ensuite seulement journaliste radio. Il n’y a qu’un seul journalisme, quelle 
que soit la technique utilisée… Apprenez à vos jeunes gens que le journalisme 
parlé, comme le journaliste écrit, n’est rien s’il n’est pas un journalisme élaboré, 
travaillé, précis. Informer, c’est exercer une fonction sociale majeure, sérieuse, 
éminemment responsable. Laissons le cabotinage aux cabotins ! » 
Et Georges Fillioud de rappeler cette formule : « D’un bon journaliste nous 
ferons en peu de temps un homme de radio ; mais nous ne pouvons fabriquer,  
à partir d’une « bête à micro », un professionnel de l’information ».

« C’était le 22 novembre 1963. Comme chaque vendredi, les étudiants de seconde année préparent un journal-école. Juste avant 
la conférence de rédaction de 20heures, la nouvelle de l’attentat contre John Kennedy, le président des Etats-Unis, vient de 
tomber mais les élèves ne le savent pas encore. Ils n’ont ni écouté la radio, ni regardé les dépêches d’agence. Jean Sonkin et Louis 
Guéry, qui encadrent ce journal-école, décident de ne rien dire. 

La réunion commence, les chefs de service sont interrogés à tour de rôle : « Politique intérieure ? Politique étrangère ? Informa-
tions générales ? Rien de particulier ? » « Non, rien de sensationnel… », répondent les étudiants. « Rien de bien sensationnel ?  
Et l’assassinat de Kennedy, c’est sans intérêt peut-être ? », explose Jean Sonkin. Après un « savon » bien mérité, tout le monde  
se met au travail et le journal est bouclé à minuit et demie, avec un retard de 30 minutes sur l’horaire habituel…»

Louis Guéry, Mémoires pour un cinquantenaire, 1996.
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informatisé est mis en place dès 
1984, dirigé par Roger Cotel. 
Avant que, deux décennies plus 
tard, le tout-numérique s’impose 
à l’école comme dans tous les 
médias.

“Il n’y a qu’un journalisme!”

“Kennedy assassiné”
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Le renfort des VoLontaires de La Liberté

Jacques Lusseyran 

robert saLmon 
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e “ Défense 
de la France 

est un  
journal 

mais c’est 
avant tout 

un message ”

L’augmentation de la diffu-
sion du journal et l’arrivée de 
nouvelles recrues permet à 
Défense de la France d’entrer en 
contact avec d’autres mouve-
ments de Résistance. En janvier 
1943, Philippe Viannay et Robert 
Salmon font la connaissance des 
Volontaires de la Liberté. 

Constitué en mai 1941 et dirigé 
par Jacques Lusseyran et Jacques 
Oudin, ce groupe recrute 
essentiellement dans les lycées 
parisiens, en particulier Louis 
le Grand et Henri IV. Il édite, à 
partir d’octobre 1941, un Bulletin 
clandestin au tirage modeste 
(quelques centaines d’exem-
plaires), mais régulier (près 
de 100 numéros sont publiés 
jusqu’à la Libération). En 1942, 
les Volontaires de la Liberté 
comptent environ 300 membres. 
La même année, ils lancent 
une deuxième publication, 
baptisée Le Tigre en hommage 
à Clemenceau. En février 1943, 
une scission se produit dans le 
mouvement. Jacques Lusseyran 
ainsi que 35 autres Volontaires 
rejoignent l’organisation de 
Philippe Viannay. 

Pour Défense de la France, le 
dynamisme des militants de 
ce groupe - Jacques Oudin, 
Jean-François Sennelier, Pierre 
Bizos, Jacques et Olivier Richet - 
représente un apport important. 
Les Volontaires se livrent à un 
recrutement efficace qui ren-
force les bases du Mouvement, 
assurant au journal une diffusion 
de masse à Paris et en Province, 
dans les deux zones. En 1943, le 
tirage et la diffusion dépassent 
les 100 000 exemplaires pour 
atteindre les 250 000. 
En 1943, Défense de la France 
se dote de moyens industriels 
qui lui permettent d’atteindre 

d’énormes tirages dans les  
deux zones. Outre « Simone », 
toujours en service, le Mouve-
ment achète une presse Teisch, 
installée dans un garage de la rue 
de Sèvres puis dissimulée dans 
une usine à Aubervilliers.  
Il récupère  trois autres 
presses : une Crafftmann,  « la 
Coquillette », cachée impasse 
Guéménée ; une presse de 
plus de 6 tonnes, « la Grosse 

Margot » ; une machine Phénix, 
« Francette », planquée dans une 
maison de campagne à Taverny. 
Le journal renforce et disperse 
ses ateliers de typographie et de 
photogravure, toujours dissociés 
des imprimeries.

La « Coquillette », presse d’imprimerie de Défense de la France installée Impasse Guéménée à Paris.

« Une » du numéro 7 de janvier 1942 et « une » d’un numéro du Tigre, le journal des Volontaires de la Liberté.

La « Teisch », presse d’imprimerie camouflée dans une caisse à Aubervilliers.

Jacques Lusseyran naît à Paris en 1924 
dans une famille de scientifiques. son 
enfance est marquée par un accident 
dans une cour d’école qui le rend 
totalement aveugle dès sa huitième 
année. Il apprend le braille et pour-
suit de brillantes études au lycée 
montaigne puis à Louis-le-Grand pour 
préparer l’ecole normale supérieure. 

Le 18 juin 1940, il entend et approuve 
l’appel du général de Gaulle. a la ren-
trée de 1940, en classe de philosophie, 
un petit groupe de lycéens décide 
d’agir contre l’occupation allemande, 
forts des sentiments antinazis de leur 
professeur d’histoire, Pierre Favreau. 
au printemps 1941, ces lycéens de 

Louis-le-Grand et Henri IV se réunissent chez Jacques Lusseyran, germa-
nophile et farouchement antinazi. Début 1942, le groupe se baptise Les 
Volontaires de la Liberté. Début 1943, à la suite de dissensions, Jacques 
Lusseyran et la majorité des Volontaires se mettent à la disposition de 
Défense de la France. s’il ne peut pas prendre part aux activités de ter-
rain, Jacques Lusseyran n’en dirige pas moins l’ensemble des équipes de 
diffusion de Défense de la France. Il est intégré au comité directeur du 
mouvement et au comité de rédaction du journal. Le 20 juillet 1943, il 
est arrêté à son domicile et interné à la prison de Fresnes. Le 22 janvier 
1944, il est déporté au camp de concentration de Buchenwald. Là, au bloc 
des invalides du petit camp, il remplit un rôle fort utile d’interprète. 

À son retour de déportation, Jacques Lusseyran épouse Jacqueline Par-
don. a cause de sa cécité, on ne l’autorise pas à se présenter au concours 
d’entrée à l’ens mais il est accepté à la Direction de l’enseignement vers 
l’étranger. Il part en Grèce puis aux etats-unis où il passera plusieurs 
années à l’université. Il écrit notamment Douce, trop douce amérique 
puis, en 1953, il publie et la lumière fut, un ouvrage autobiographique.  
Il meurt en 1971 dans un accident de voiture près de nevers.

robert salmon naît à marseille le 6 avril 1918 au sein d’une famille juive non pratiquante. Il est étudiant au lycée  
Louis-le-Grand lorsque la guerre éclate. mobilisé, il est fait prisonnier en juin 1940, mais s’évade aussitôt. a l’automne,  
il retrouve un ancien camarade de classe, Philippe Viannay. 

animés par un même refus de la défaite, ils décident de publier un journal  
clandestin pour « remonter le moral » des Français. robert salmon en trouve le titre, Défense de la France, et signe ses  
articles sous le pseudonyme de robert Tenaille. Il abandonne ses études en 1943 pour se consacrer entièrement à la résistance. 
s’il reconnaît volontiers le primat de Philippe Viannay dans l’essor du mouvement, il n’en joue pas moins un rôle essentiel 
dans son évolution politique. Hostile au maréchal Pétain, il oriente le journal vers un soutien de plus en plus net au général de 
Gaulle. sous sa plume émerge un véritable programme politique pour l’après-guerre, influencé par les idées socialistes. Comme 
la majorité des résistants, il souhaite l’avènement à la Libération d’une république nouvelle, plus efficace et plus juste. 
en 1944, il rédige en ce sens un projet de constitution. 

a partir de 1943, c’est lui qui représente Défense de la France dans la plupart des organismes de coordination de la résistance 
tant au niveau national qu’en Ile-de-France. a la Libération, il participe à la création de France-soir, entame une carrière poli-
tique puis se consacre essentiellement à la presse. Il meurt le 23 octobre 2013.

Défense de la France, 
n°36, 14 juillet 1943. 

Extrait de  
l’article « Double 

anniversaire », signé 
Robert Tenaille.
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Méthodologie de projet
Méthodes de travail

Gestion de projet •  Méthodologie

7.1

Un peu agile

Nous avons opté pour une gestion de projet 

classique avec rétroplanning pour des raisons de 

contraintes temporelles : nos 2 échéances du 13 

mars 2017 pour la remise du dossier de conception, 

et le 13 avril 2017 pour la mise en ligne du site, ne 

permettait pas d’utiliser une méthode agile.

Cependant, nous avons gardé quelques outils 

agiles dans notre façon de procéder, en particulier 

les stand up morning dès que nous en avions 

l’occasion. De même nous avons au cours de 

notre brainstorming en phase d’idéation, utilisé 

le principe du « user story » (en tant que tel type 

d’utilisateur, je peux vouloir faire telle action sur 

le site) pour formaliser notre product backlog  

(disponible en fin de projet lors de la remise de nos 

tests utilisateurs).

Il se trouve que le déménagement de l’école dans 

de nouveaux locaux (donc la remise en question de 

la mise à disposition d’un espace équipé réservé 

aux anciens) ainsi que la célébration des 70 ans de 

l’école en 2016 (organisé en dehors de l’association 

des anciens) ont eu le mérite de remettre à plat les 

relations tendues entre les anciens et la Direction 

de l’école. 

Au fur et à mesure de nos points réguliers avec nos 

commanditaires, nous découvrions par exemple 

une exposition Vianney montée par les anciens 

dans les murs de l’école, ou encore un projet de 

convention entre l’école et les anciens - plusieurs 

fois évoqué - en cours de signature. 

Lors de notre réunion du 6 mars 2017, nous avons 

fini par apprendre que le CFJ projetait d’abriter 

sur son nouveau site une page Alumni gérée par 

les anciens…

Très souple 

Toujours dans cette idée d’agilité, nous avons su 

intégrer un changement de contexte observé au 

cours du projet. 

Au début, les commanditaires souhaitaient garder 

leurs distances avec les anciens du CFJ, en raison 

de malentendus de longue date jamais réglés. 
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Nous présentions ce jour-là nos maquettes finalisées 

pour validation, avec nos 3 entrées par persona : 

je suis candidat, je suis étudiant, je veux recruter. 

En prenant conscience de l’importance straté-

gique de la place accordée aux anciens, légitime 

et indispensable, ne serait-ce qu’en se référant 

au SWOT, nous n’avons eu d’autre choix que de 

proposer une entrée je suis diplômé, en dehors de 

toute démarche UX !

Plutôt autonome

Par ailleurs, nous avons beaucoup fonctionné 

comme une agence de freelances, avec des points 

de contacts réguliers où nous avancions ensemble, 

en mode brainstorming (le matin par exemple), et 

des moments où chacun avançait individuellement 

de son côté, dans des endroits divers.

Nous avons donc décidé d’intégrer cette cible à la 

fin de notre approche UX, via les tests utilisateurs. 

En effet, cette étape de tests, vraie valeur ajoutée de 

notre projet, implique la participation de 5 individus 

appartenant à une cible de notre choix : nous avons 

donc décidé de tester notre prototype sur cette 

unique cible que nous n’avons pas interrogée, les 

diplômés. Par chance, nous devrions avoir accès à 

la fois à des diplômés tout frais émoulus et d’autres 

plus « anciens » !
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En termes d’outils UX, nous avons utilisé Axure 

et Balsamik ; le premier pour sa précision (pour 

réaliser les wireframes du dossier), le second pour 

sa simplicité d’utilisation (pour réaliser les premiers 

wireframes, en annexes).

Notre démarche de co-conception

Nous avons également choisi une démarche de 

co-conception avec notre client, pour l’intégrer à 

notre processus créatif, et le faire adhérer au projet.

Ainsi nous avons organisé 2 ateliers de création : 

• Le premier pour mettre à plat le contenu du nou-

veau site et nous aider à construire l’arborescence, 

à l’aide de la méthode du « tri de cartes » qui 

consiste à mettre à plat les contenus du site puis à 

les organiser ; 

• Le second pour imaginer toutes sortes d’écrans 

possibles pour nous aiguiller dans notre démarche 

de wireframes, à l’aide de la méthode du « crazy 

eight ».

Quelques outils clés

En termes d’outils de gestion de projet, nous avons 

bâti un planning à l’aide du Gantter de Google, 

nous avons utilisé la messagerie instantanée Slack, 

connectée au logiciel Trello de gestion de tâches. 

Tous nos documents étaient rassemblés sur un 

compte Google Drive créé spécifiquement pour le 

projet (projet.cfj@google.com), de façon à pouvoir 

garder un historique au-delà de la durée de vie de 

l’Heure UX.

Ces outils se sont révélés très efficaces. Les quelques 

ratés constatés (erreur sur le lieu d’un RDV) prove-

naient d’une mauvaise utilisation de Trello. Au final, 

il est essentiel que chaque membre du projet utilise 

de la même façon cet outil pour que celui-ci déploie 

toute sa puissance. Nous aurions pu également 

mieux exploiter la fonctionnalité des « channels » 

pour thématiser nos discussions et éviter qu’elles 

se perdent dans le fil #general.
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L’atelier Tri de cartes

Il a eu lieu un matin dans les locaux du CFJ, à la fois 

pour bénéficier de l’espace de travail et pour être 

imprégné du « génie » du lieu ! 

Nous étions 9 participants et un maître du jeu (de 

l’agence L’Heure UX). 

Parmi les 9 participants, on dénombrait :

•  5 membres de l’agence L’Heure UX 

•  2 commanditaires (la directrice et le directeur 

adjoint)

•  2 étudiants du CFJ

      Avant de commencer, pendant 5 minutes, le 

maître du jeu nous a laissés consulter l’inventaire 

des contenus du site actuel pour nous donner des 

idées. Puis nous avons tous pris place autour de la 

grande table, et nous avons commencé l’exercice 

lui-même.

        Pendant 10 minutes (chronométrées), nous 

avons jeté nos idées de contenus sur des post-it 

jaunes, avec comme unique principe celui-ci : 

1 contenu = 1 post-it

       Ensuite nous avons pris 15 minutes pour les 

coller sur le mur et former des nuages de post-it, 

en conservant les doublons. 

      Enfin, pour la dernière étape de 20 minutes, 

nous avons transformé les nuages en colonnes de 

post- it en rajoutant en tête de colonne un nouveau 

post-it (rose cette fois), avec un intitulé adéquat. 

Parce que nous étions un peu trop nombreux, le 

maître du jeu nous a séparé en 2 groupes homo-

gènes en taille et en profil. 

Le premier (A) était constitué des 2 commanditaires 

et de 2 membres de L’Heure UX ; 

Le second (B) des 2 étudiants et des 3 autres 

membres des Gobelins.
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Pour terminer, chacun a pu s’exprimer quelques 

minutes sur le déroulé de l’exercice, et comparer 

les résultats des 2 groupes. 

Si les résultats du tri de cartes se rejoignaient plutôt, 

il était intéressant de relever soigneusement les 

points de divergence entre les 2 groupes. 

En effet, ceux-ci constituent en eux-mêmes des 

pistes à explorer pour l’arborescence du site, 

au-delà des colonnes de post-it formées. 

Ainsi, nous avons observé les éléments suivants : 

1. Le concept d’innovation qui est au cœur de nos 

réflexions (du côté des commanditaires comme 

de celui des élèves du CFJ et du nôtre) a été 

complètement oublié au moment où il s’agissait 

de réfléchir aux contenus !

Nous en avons déduit qu’il fallait plus que jamais 

le faire figurer sous diverses formes, en particulier 

dans la démarche pédagogique (chaque année, 

une innovation est lancée, souvent copiée par la 

concurrence). 

2. Le concept de pluridisciplinarité, soulevé par le 

groupe A (avec les commanditaires), était complè-

tement absent de l’autre groupe, ce qui démontre 

que cet axe fort est encore méconnu du grand 

public (il permet en outre d’introduire W de façon 

pertinente, comme une clé d’entrée au CFJ). 

3. De même, le caractère associatif du CFJ (dont 

son conseil d’administration) a été délaissé par le 

groupe B, parce que mal compris, alors qu’il peut 

être mis en avant pour se démarquer des écoles 

concurrentes.

4. Le concept de convivialité en revanche, remonté 

par le groupe B (avec les étudiants), avait été com-

plètement mis de côté par le groupe A, alors qu’il 

est un élément important pour 2 cibles principales 

(les candidats et les étudiants).

Notre retour d'expérience

Le retour des participants au final a été très positif. 

Le maître du jeu a donné des règles très claires, 

de sorte qu’ont été évitées les erreurs courantes, 

comme le fait de placer plusieurs idées sur un 

même post-it. La gestion du timing a également 

été respectée.

En revanche, nous avons sous-évalué l’importance 

de confronter nos résultats avec l’inventaire des 

contenus existants, et nous avons ainsi omis à cette 

étape-là certains contenus obligatoires, bien que 

non prégnants, comme le règlement du concours… 

Nous les avons bien sûr rajoutés plus 

tard, au moment de finaliser 

l'arborescence.
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L’atelier Crazy 8

Il a eu lieu également un matin, dans les locaux du 

CFJ, en présence de 6 participants. 

On comptait  2 membres de l’agence UX (dont 

le maître du jeu), 2 membres du CFJ (le directeur 

adjoint et un membre du staff administratif) et 2 

étudiants de l’école W, donc potentiellement des 

candidats au CFJ.

Le maître du jeu a expliqué le principe (partager une 

feuille A3 en 8, concevoir un écran en 2 minutes, 

que ce soit différentes versions d’une même page, 

ou un parcours utilisateur, ou encore un détail de 

bouton…), et a donné le top départ.

Au terme de l’exercice, chacun a été placer sa feuille 

sur le mur, et a expliqué les 3 ou 4 meilleurs écrans 

de sa feuille. 

Enfin, munis de gommettes, les participants ont été 

invités à choisir les écrans ou détails d’écrans qu’ils 

avaient préférés.

Notre retour d'expérience

Il a été nécessaire de revoir à la hausse le temps 

imparti pour chaque écran : dans la littérature UX, 

40 à 60 secondes sont mentionnées, or le maître 

du jeu a jugé que c’était trop court pour permettre 

aux participants de concevoir leur écran et a doublé 

ce temps

Un membre du groupe n’a pas totalement compris 

l’exercice et s’est concentré sur l’architecture de 

l’information plutôt que sur le dessin pur d’un écran.

Seuls 3 ou 4 écrans valent la peine d’être expliqués 

la plupart du temps, sur les 8.
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7.1
Gestion de projet •  Méthodologie

De nombreux points avec le client

En dehors de ces 2 ateliers de co-conception, et de 

la réunion de kick-off au tout début du projet, nous 

avons fait une restitution régulière de nos avancées, 

à chaque phase de conception : benchmark et 

SWOT, synthèse des résultats questionnaires et per-

sonas, wireframes et conception graphique, enfin 

recommandation stratégie digitale et maquettes 

finalisées. 

Tous les points de contact prévus dans le planning 

ont été respectés, à l’exception du 3e (prévu le 

27/02/2017, cf le calendrier), regroupé avec le 4e, 

pour des raisons pratiques.

Nous souhaitons noter à quel point la relation avec 

nos commanditaires a été agréable et fluide, du fait 

de leur disponibilité et de leur implication dans le 

projet.
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Planning
7.2

Au 24/01/17

N° de phase Intitulé Etapes S3 S4 S5 S6 S7 S8 S9 S10 S11 S12 S13 S14 S15

CHOIX DU PROJET 0 Délimitation du projet de refonte

Recueil des besoins utilisateurs

Benchmark et best practices

Définition de l'écosystème

Etudes des cibles et définition des persona

Analyse du site existant

Recommandations

Idéation

Inventaire des contenus

Arborescence

Wireframes

Inventaire des parcours utilisateurs

Inventaire des gabarits et fonctionnalités

Zoning

Prototypage papier

Prototypage HD

Préparation des test utilisateurs

Sessions et animations de tests

Corrections des prototypes

Mood board

Elaboration de la charte graphique

Mise au point des specifications

Mise au point de la home page et pages types

Mise en place d'un serveur pré-prod

Intégration

Recherche plug-ins

Debug

Recette

Formation admin

Guide d'utilisation

FEVRIER MARS AVRIL

CONCEPTION

1 Cadrage

2 Audit

3

Charte graphique6

13/04 : Livraison du nouveau site au CFJ

C
alendrier prévisionnel et dates clés im

posées par le cursus pédagogique

DEVELOPPEMENT

8 Développement

9 Livraison projet

09/03 : Remise du dossier de conception

Architecture de l'info

4 Prototypage

5 Tests utilisateurs

7 Spécifications / reco

JANVIER
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Note technique

Le client possède déjà son site internet et nous travaillons sur une refonte.

Il a très vite mis à notre disposition un serveur de pré-prod hébergé sur OVH  

sur lequel nous avons pu déployer l’ossature du site Wordpress.

Le choix de Wordpress  s’est naturellement imposé car la demande du client, 

outre la refonte, était de pouvoir garder la main sur son site et mettre à jour 

sans difficulté ses actualités. Il bénéficie ainsi immédiatement d’un back 

office relativement abordable. Nous prévoyons une journée de formation 

et d’accompagnement à la livraison du site.

Nous utiliserons pour la production le plugin ACF PRO  afin de mettre 

en page les gabarits des différentes pages. Aucune balise <html> ne sera 

présente au niveau de l’administration du back office pour le client et il pourra 

sélectionner des champs tels que ‘Texte paragraphe’ ‘Titre 1’ ‘Titre 2’ ‘image’ 

etc... qui auront déjà leur feuille de style intégrée.

Gestion de projet •  Note technique

Nous nous basons sur les possibilités offertes par HTML 5, CSS 3 et jQuery 

pour animer le site. Les pages du site mettront en avant de façon récurrente 

des vidéos hébergées sur Youtube.

Nous allons présenter sur la page d’accueil un point d’accès à une visite de 

l’école utilisant les possibilités audio HTML5 et appelant successivement 

des videos hébergées sur youtube (javascript, api iframe de youtube). Nous 

allons également devoir mettre en place une fenêtre sur une plateforme de 

veille enrichie par les élèves du CFJ et de l’école W, permettant de dynamiser 

notre page d’accueil (sous forme d’iframe).

Un des points importants au niveau technique à l’étape de la réalisation 

est la rédaction de la nomenclature de la feuille de styles . Nous sommes 

plusieurs à devoir intégrer de nombreux gabarits et il importe que les styles 

ne s’écrasent pas les uns les autres. Pour ce faire, nous avons décidé de 

partir des recommandations du CSS orienté objet – séparer le contenu de 

l’habillage pur, dès finalisation des maquettes.

7.3
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Devis de la refonte du site CFJparis.com
1/2

7.4



65

Devis de la refonte du site CFJparis.com
2/2

7.4
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